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AFFAIRE DE L’ENTMV 
PEINE DE PRISON CONFIRMÉE POUR L’EX-DG, KAMEL ISSAAD 
Peine de prison confir‐
mée pour l’ex‐DG d’Algé‐
rie Ferries Kamel Issaad 
Dans l’affaire ENTMV, les 
peines prononcées en 
première instance ont 
été confirmées, notam‐
ment concernant l’ex‐DG 
d’Algérie Ferries.  
La Cour d'Alger a confir‐
mé, dimanche, les peines 
prononcées en première 
instance contre les accu‐
sés dans l'affaire de l'En‐
treprise nationale de 
transport maritime de 
voyageurs (ENTMV), liée 
au retour de deux 
navires de l'ENTMV à 
moitié vides de Marseille 
vers Skikda et Alger. 
La Cour d'Alger a ainsi 
condamné l'ancien 
Directeur général de 

l'ENTMV, Kamel Issaad, à 
6 ans de prison ferme, 
l'ancien directeur com‐
mercial, Karim Bouze‐
nad, à 5 ans de prison 
ferme, et l'ancienne res‐
ponsable de la cellule de 
développement des sys‐
tèmes informatiques, 
Fatma Laimchi à un (1) 
an de prison avec sursis, 
tandis que l'ancien chef 

de département du fret, 
Kamel Eddalia, et l'an‐
cien directeur général 
adjoint, Cherifi Ikbal, ont 
été acquittés. Pour rap‐
pel, les mis en cause 
dans cette affaire ont été 
poursuivis pour dilapi‐
dation de deniers 
publics, abus de fonction 
et enrichissement illici‐
te.

HABITAT 

VERS LA DISTRIBUTION D’UN MILLION  
DE LOGEMENTS AVANT 2024 
Le ministre de l’Habitat, 
de l’Urbanisme et de la 
Ville, Mohamed Tarek 
Belaribi, a affirmé que 
près d’un million de 
logements, toutes for‐
mules confondues, 
devraient être distribués 
avant 2024, grâce à la 
dynamique que connaît 
le secteur. 
Dans une interview à la 
télévision algérienne qui 
sera diffusé samedi soir, 
M. Belaribi a souligné 
que “les méga” pro‐
grammes réalisés entre 
2020 et 2022 dans le 
secteur de l’habitat ont 
permis la distribution de 
plus de 920.000 loge‐
ments, ajoutant que des 
efforts sont en cours 
pour atteindre 1 million 
de logements avant 
2024. 
Concernant les équipe‐
ments publics, 2.200 

équipements ont été 
livrés durant la période 
considérée (2020‐
2022), selon les chiffres 
avancés par le ministre 
lors de cette interview, 
dont des extraits ont été 
publiés par la télévision 
algérienne. 
700.000 logements, 
toutes formules confon‐
dues, sont actuellement 
en cours de réalisation, a 

affirmé le ministre, rap‐
pelant le programme 
tracé au titre de la loi de 
finances 2023 prévoyant 
225.000 logements. 
Avec le lancement du 
programme prévu au 
titre de la loi de finances 
2024, le nombre global 
de logements en cours 
de réalisation passera à 
1 million, a déclaré Bela‐
ribi.

UNE ANTENNE D’UNE SOCIÉTÉ DE DÉSINFORMATION 
SIONISTE INSTALLÉE AU MAROC 
Un média espagnol a 
dévoilé l’existence au 
Maroc d’une antenne de 
la société de manipula‐
tion et de désinformation 
sioniste “Team Jorge”. 
Dans un article publié 
cette semaine, le site 
d’actualité El Espanol 
révèle l’existence d'”une 

filiale (constituée de 
deux bureaux, ndlr) de la 
société ‘Team Jorge’ au 
Maroc, l’un à Agadir et 
l’autre à Rabat”. Les 
actions de ces deux 
bureaux sont destinées 
“uniquement au Maroc et 
en collaboration directe 
avec les services secrets 

marocains”, a‐t‐on souli‐
gné. Cette révélation, 
informe le média, fait 
suite à une “longue 
enquête” menée par plu‐
sieurs médias internatio‐
naux ainsi que le témoi‐
gnage d’une personne 
ayant travaillé pour la 
société sioniste (lire p.3)

EL TARF  

DEUX PERSONNES PÉRISSENT  
DANS UN GLISSEMENT DE TERRAIN 
Deux personnes ont été tuées et deux 
autres blessées, dans un glissement 
de terrain, survenu  sur la pente de 
Djabdelli, dans la municipalité de 
Berrihane, wilaya d’El Tarf. Selon un 
communiqué de la Protection civile 
de la ville, rendu public hier, ses uni‐
tés sont intervenues très tôt dans la 
matinée, suite à un effondrement 
sableux d’un versant montagneux sur 

4 personnes au lieu‐dit Draouiche, 
dans la commune de Berrihane, 
wilaya d’El Tarf. Le communiqué 
ajoute que l’accident a entraîné la 
mort de deux personnes et des bles‐
sures à deux autres, qui ont été éva‐
cuées aux urgences du centre hospi‐
talier de Berrihane. Quant aux deux 
dépouilles mortelles, elles se trou‐
vent à la morgue du même hôpital.  

LA CHINE FAIT DÉCOLLER LE C919,  SON PREMIER AVION 
DE LIGNE CONCURRENÇANT AIRBUS ET BOEING 
Le C919, premier avion de 
ligne entièrement conçu en 
Chine, a réalisé avec succès 
son vol commercial inaugu‐
ral, marquant ainsi un 
tournant majeur pour l'in‐
dustrie aéronautique chi‐
noise qui aspire depuis 
longtemps à rivaliser avec 
ses homologues occiden‐
taux. 
Pékin nourrit de grandes 
ambitions pour le C919 et 
espère qu'il sera en mesu‐
re de rivaliser avec les 
avions étrangers les plus 
populaires, tels que le 
Boeing 737 MAX et l'Air‐
bus A320. Selon la chaîne 

de télévision d'État CCTV, 
à l'avenir, la majorité des 
passagers pourront choi‐
sir de voyager à bord de 
ces grands appareils de 
conception nationale. Le 
vol MU9191 de China Eas‐
tern Airlines, opéré par le 
C919, s'est posé en dou‐
ceur à l'aéroport interna‐
tional de Pékin avec près 
de 40 minutes d'avance 
sur l'horaire prévu, aux 
alentours de 12h30 heure 
locale (04h30 GMT), 
comme l'a rapporté CCTV. 
Un passager à bord de 
l'avion a déclaré à CCTV 
que le vol avait été extrê‐
mement fluide, confor‐
table et mémorable, et 
qu'il s'en souviendrait 
longtemps. 
L'avion a décollé de l'aé‐
roport de Hongqiao à 
Shanghai tôt le matin, 
comme l'ont montré les 
images diffusées par 
CCTV. On estime qu'il y 
avait environ 130 passa‐

gers à bord. Avant le 
décollage, des dizaines 
de personnes se sont 
rassemblées à l'aéroport 
de Shanghai pour admi‐
rer cet avion aux lignes 
épurées. Une fois à bord, 
les passagers ont reçu 
des cartes d'embarque‐
ment rouges et ont pu 
profiter d'un luxueux 
"repas à thème" pour 
célébrer cet événement 
historique. 
La Chine, qui s'efforce de 
devenir autonome dans 
le secteur des technolo‐
gies, a investi massive‐
ment dans la production 
de ce premier avion de 
ligne chinois. Bien que 
l'entreprise d'État Comac 
soit responsable de la 
construction de l'aéronef, 
de nombreuses pièces de 
l'avion proviennent de 
différents pays, démon‐
trant ainsi la collaboration 
internationale dans cette 
entreprise ambitieuse. 

UKRAINE : L'AMBASSADEUR RUSSE AU ROYAUME-UNI 
ASSURE QUE MOSCOU "N'A MÊME PAS ENCORE 
COMMENCÉ À COMBATTRE SÉRIEUSEMENT" 
Andreï Kelin assure que son pays "dispo‐
se de ressources énormes" et que penser 
que l'Ukraine va l'emporter est une 
"erreur", alors que Kiev dit préparer une 
contre‐offensive. Une guerre des mots. 
L'ambassadeur russe au Royaume‐Uni 
Andreï Kelin a assuré samedi dans une 
interview à la BBC que Moscou disposait 
"d'énormes ressources" et que son pays 
n'avait "pas encore commencé à prendre 
au sérieux" le conflit l'opposant à 
l'Ukraine. Une façon de réaffirmer sa 

force et de garantir la capacité de la Rus‐
sie à l'emporter, alors que l'Ukraine dit 
préparer une contre‐offensive. "C'est 
une énorme erreur teintée d'idéalisme 
de penser que l'Ukraine va l'emporter", 
tance‐t‐il, alors que Kiev dit préparer 
une contre‐offensive depuis plusieurs 
mois.  "La Russie est 16 fois plus grande 
que l'Ukraine. Nous disposons de res‐
sources énormes et nous n'avons même 
encore commencé à combattre sérieuse‐
ment", assure‐t‐il.

UNE THAÏLANDAISE DEVIENT MILLIONNAIRE APRÈS AVOIR ACHETÉ UNE HUÎTRE ! 
Une femme chanceuse de Chon Buri a trouvé une perle précieuse à l’intérieur d’une grosse huître achetée sur un 
marché local. La résidente, Thevalee Sitonwong, a découvert la magnifique perle orange en préparant un repas pour 
elle et son mari. Selon le journal thaïlandais « Thaïger », Sitonwong  a révélé qu’elle et son mari étaient allés au mar‐
ché pour s’approvisionner. Le couple avait opté pour deux grosses huîtres. Au moment du repas, le mari aperçoit une 
petite pierre, mais après une inspection plus approfondie, ils ont réalisé qu’il s’agissait d’un type de perle unique. 
Bien qu’ils ne sachent pas s’il était authentique, le couple était excité et heureux d’avoir découvert un trésor aussi 
remarquable. Thevalee prévoit de trouver le temps de rendre visite à un spécialiste à Bangkok pour confirmer l’au‐
thenticité de la perle. Cependant, la femme de 33 ans est certaine qu’elle ne le vendra pas, choisissant plutôt de le 
garder comme souvenir.
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L
e président de la Répu‐
blique, Abdelmadjid Teb‐
boune, a présidé, hier, 

une réunion du Conseil des 
ministres consacrée à la pré‐
sentation d'exposés sur le 
suivi des conséquences des 
récentes intempéries et aux 
mesures prises à cet effet, 
ainsi qu'à des projets de loi 
concernant les secteurs de la 
Justice et des Finances. 
Ainsi, il a été décidé d’allouer 
1 000 milliards pour indemni‐
ser les personnes qui ont été 
touchées par les aléas clima‐
tiques. En effet, le président 
de la République, Abdelma‐
djid Tebboune, a ordonné la 
mobilisation de 1 000 mil‐
liards de centimes via le 

Fonds des catastrophes pour 
indemniser les personnes 
touchées par les récentes per‐
turbations météorologiques. 
Selon le communiqué final qui 
a sanctionné le Conseil des 
ministres, le président de la 
République a ordonné la fina‐
lisation de l’opération d’in‐
demnisations à la fin de cette 
semaine et le relogement des    
sinistrés qui ont complète‐
ment perdu leur logement 
lors de ces intempéries dans 
les 48 heures. Le président 
Tebboune a ordonné qu'une 
subvention soit versée aux 
pêcheurs touchés par les fluc‐
tuations météorologiques, 
jusqu'à ce que les ports 
concernés soient préparés. 

Sur un autre dossier, concer‐
nant l’Education, le président 
de la République, Abdelmad‐
jid Tebboune, a donné des ins‐
tructions pour instaurer la 
langue anglaise, à partir de la 
3e année du primaire, et ce, en 
ouvrant la spécialité d'un 
enseignant de l'enseignement 
primaire en langue anglaise, à 
partir de la saison académique 
2023/2024. Dans le sillage de 
la dernière orientation sur le 
sujet, le président de la Répu‐
blique a ordonné de commen‐
cer le recrutement ‐ dans l’im‐
médiat ‐ des titulaires de mas‐
ter et de doctorat, suite à la 
proposition du ministre de 
l'Enseignement supérieur.  
Concernant les médias, il a été 

décidé en Conseil des 
ministres, d'inclure la presse 
électronique agréée, dans le 
nouveau mécanisme de publi‐
cité des marchés publics, et ne 
pas se limiter à la presse écri‐
te comme c'était le cas 
jusque‐là. 
S'agissant d'un projet de loi 
définissant les règles géné‐
rales des marchés publics, le 
président Tebboune a souli‐
gné l'importance de la forma‐
tion dans ce domaine. 
Le président de la République 
a également souligné la 
nécessité de préparer des 
études précises pour les diffé‐
rents projets, selon les 
normes scientifiques. 

I.M.Amine

CONSEIL DES MINISTRES  

1 000 milliards pour indemniser 
les sinistrés des intempéries

LE PRÉSIDENT TEBBOUNE PRÉSENTE SES FÉLICITATIONS À SON HOMOLOGUE TURC 

 Recep Tayyip Erdogan réélu comme président de la République 
de Turquie      

Les Turcs se sont rendus aux 
urnes hier, pour le second 
tour de l'élection présiden‐
tielle. Le président sortant 
Recep Tayyip Erdogan était le 
favori à sa réélection, après 
être arrivé premier avec 
quatre points d'avance au 
premier tour. C’est donc sans 
surprise que les Turcs ont 
consacré au second tour la 
réélection d’Erdogan. 
Les résultats préliminaires 
du dépouillement des élec‐
tions présidentielles en Tur‐
quie ont montré dans la fin 
de l’après‐midi, hier, que le 
président turc sortant, Recep 
Tayyip Erdogan, était en 
avance sur son rival, Kilicda‐
roglu, dans les sondages. 
Selon les chiffres rapportés 
par l'agence officielle Anado‐
lu, citant l'Autorité électora‐
le, le résultat du tri de 94 % 
des urnes à travers la Tur‐
quie a montré l'avance de 
Recep Tayyip Erdogan avec 
52,44%, contre 47,56 % 
pour Kemal Kilicdaroglu. 
Anatolie a rapporté que le 

taux de participation au 
second tour des élections 
présidentielles turques était 
de 83,99 %. Les médias occi‐
dentaux n’ont pas affiché une 
mine joyeuse, ni même un 
visage neutre. Jusqu’à une 
heure tardive de l’après‐
midi, ils annonçaient une 
possible victoire, tournaient 
autour par des mots, des 
titres, qui dénotaient en réa‐
lité toute la tristesse de voir 
Erdogan rester aux com‐
mandes du pays. 
Dans le monde arabo‐musul‐
man, les choses étaient 
toutes autres, et la victoire, 
dans l’air du temps depuis le 
premier tour, était attendue 
plutôt comme une bonne 
nouvelle. Le président de la 
République, Abdelmadjid 
Tebboune, a adressé, hier, un 
message de félicitations à 
son homologue turc, Recep 
Tayyip Erdogan, après son 
élection pour un nouveau 
mandat. Le président algé‐
rien Abdelmadjid Tebboune 
a été l’un des premiers chefs 

d’Etat à lui présenter ses féli‐
cita‐ tions : 
« C'est une source de plaisir 
et de joie, à l'occasion du 
renouvellement de la 
confiance en votre honorable 
personne par le peuple turc 
frère, que de m'adresser à 
Votre Excellence en mon 
nom propre et au nom du 
peuple algérien avec les féli‐
citations les plus chaleu‐
reuses et les plus sincères, 
souhaitant à Votre Excellen‐
ce de réussir à poursuivre 
vos nobles fonctions au ser‐
vice du peuple turc frère et 
d’accomplir davantage de 
réalisations sur la voie du 
progrès sous votre direction 
avisée. 

Votre élection pour un nou‐
veau mandat à la tête de la 
République de Turquie reflè‐
te véritablement le rallie‐
ment populaire autour de 
votre politique rationnelle et 
son soutien absolu à votre 
leadership avisé dans la voie 
du développement durable, 
et pour surmonter les grands 
défis internes, régionaux et 
internationaux. C'est aussi 
une reconnaissance des ser‐
vices que vous avez rendus à 
votre peuple. Je suis sûr que 
le nouveau mandat vous per‐
mettra de renforcer cette 
confiance et de multiplier les 
réalisations et les gains obte‐
nus à tous les niveaux ». 

I.M.Amine 

AGRÉMENT À LA NOMINATION DU NOUVEL 
AMBASSADEUR D'ALGÉRIE EN TURQUIE 
Le Gouvernement turc a donné son agrément à la nomination 
de M. Amar Belani, en qualité d’ambassadeur extraordinaire 
et plénipotentiaire de la République algérienne démocra‐
tique et populaire auprès de la République de Turquie, a indi‐
qué, hier, un communiqué du ministère des Affaires étran‐
gères et de la Communauté nationale à l'étranger.

UNE ANTENNE D'UNE SOCIÉTÉ 
DE DÉSINFORMATION SIONISTE 
INSTALLÉE AU MAROC   

«TEAM JORGE »À 
VISAGE DÉCOUVERT 
AUX PORTES OUEST 
DE L’ALGÉRIE 
 
Après Pegasus, voilà Team Jorge. Les 
appellations ne manquent pas pour se 
cacher derrière des noms barbares et 
opérer des menées de sous‐sol. 
Cette société appelée Team Jorge a déjà 
fait parler d’elle lors de la révocation du 
journaliste Rachid M’Barki de BFMTV. En 
fait, il travaillait plus pour cette officine 
israélienne que pour ses agents traitants 
à Rabat. Le cumul des fonctions ayant ses 
limites, il finit par se faire prendre la 
main au collet. 
Depuis lors, « Jorge » s’est fait silencieux, 
jusqu’à ce que le média espagnol El Espa‐
nol dévoile son existence au Maroc en 
tant qu’une antenne de la société. 
Comme pour toute chose concernant le 
juif israélite, ne vous fiez jamais à la plas‐
ticité du langage, car derrière ce Team 
Jorge se cache une société de manipula‐
tion et de désinformation sioniste des 
plus influentes en Europe.  
Dans son article, et sous le titre édifiant              
« Marruecos, de Pegasus a Team Jorge: 
los hackers israelíes que operan con la 
tolerancia de Mohamed VI » (ce qui 
donne à peu près ceci : « Maroc, de Pega‐
sus à Team Jorge : les hackers israéliens 
opèrent avec la bienveillance de Moha‐
med VI). Le site d'actualité El Espanol 
révèle l’existence de cette filiale de la 
société Team Jorge au Maroc constituée 
de deux bureaux, l’un à Agadir et l’autre à 
Rabat. Les actions de ces deux bureaux 
sont destinées « uniquement au Maroc et 
en collaboration directe avec les services 
secrets marocains », a‐t‐on souligné. Ceci 
est à écarter pour le moment, sachant 
que basée à Israël, elle a travaillé contre 
le Sahara occidental et l’Algérie par le 
biais de Rachid M’Barki. Donc, raison de 
plus de croire que ces menées et ces 
cibles seront reconduites, avec plus de 
renforts, une fois installée dans le voisi‐
nage immédiat de l’Algérie. Cette révéla‐
tion, informe le média, fait suite à une       
« longue enquête » menée par plusieurs 
médias internationaux ainsi que le 
témoignage d’une personne ayant tra‐
vaillé pour la société sioniste. Selon El 
Espanol, ces deux bureaux sont spéciali‐
sés dans la collecte d’informations et la dif‐
fusion de diffamations et de fausses informa‐
tions. Mais chaque bureau a ses propres 
cibles. 
D’après l’enquête, le bureau de Rabat 
opère essentiellement dans la surveillan‐
ce des partis politiques, des associations, 
des dissidents, des journalistes et de 
toute personne ou structure au Maroc ou 
à l’étranger qui pourraient, selon l’appré‐
ciation du Makhzen, gêner ses intérêts. 
Le bureau d’Agadir est plutôt spécialisé 
dans la surveillance des personnes par‐
lant le Hassani, un dialecte arabe utilisé 
en Mauritanie, dans le Sahara occidental 
et d’autres régions de l’Afrique de 
l’Ouest. Selon les responsables du Makh‐
zen, "toute personne parlant ce dialecte 
et originaire de cette région peut gêner 
ou intéresser le régime marocain", note 
El Espanol en reprenant les propos des 
époux Felali, ces journalistes marocains 
en exil, à l’origine de l’enquête publiée 
par le média espagnol. 
Pour rappel, à la mi‐février, plusieurs 
médias internationaux ont publié simul‐
tanément les résultats de l’enquête 
menée par le collectif de journalistes For‐
bidden Stories, sur l’entreprise sioniste 
"Team Jorge", spécialisée dans les mani‐
pulations de l’opinion publique et la dif‐
fusion de fausses informations. 

I.M./avec le site El Espanol 

Selon le communiqué final 
qui a sanctionné le Conseil 
des ministres, le président 
de la République a ordonné 
la finalisation de 
l’opération 
d’indemnisations à la fin 
de cette semaine et le 
relogement des sinistrés 
qui ont complètement 
perdu leur logement lors 
de ces intempéries dans 
les 48 heures.
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SECTEUR DE LA JUSTICE 

Tabi maintient le cap sur le projet de numérisation    
 
La e-Administration a été un choix inéluctable. L’adoption d'une stratégie de transition numérique basée sur l'utilisation des moyens techniques 

modernes assure le transfert sécurisé et instantané des informations vu la confidentialité et la spécificité des données judiciaires. 

L
e ministre de la Justice, garde des 
Sceaux, M. Abderrachid Tabi, a affir‐
mé depuis M'sila que le renforcement 

de la numérisation du secteur de la justi‐
ce constituait une priorité pour mieux 
répondre aux exigences de la transition 
vers la e‐Administration. Le renforce‐
ment de la numérisation figure parmi les 
priorités, à même de mieux répondre aux 
exigences de la transition vers la e‐Admi‐
nistration", a précisé le ministre qui 
coprésidait avec le ministre de l'Ensei‐
gnement supérieur et de la Recherche 
scientifique, Kamel Baddari, l'ouverture 
des travaux d'une Journée d'études sur 
la"e‐Justice" à l'université Mohamed 
Boudiaf. Dans son intervention lors de 
cette journée organisée en collaboration 
avec la Cour de M'sila, le ministre a rele‐
vé que "conformément au programme du 
président de la République relatif à la 
révision des méthodes de travail et de 
gestion des juridictions, et l'amélioration 
des performances du secteur, la e‐Admi‐
nistration a été un choix inéluctable" 
ajoutant, dans le même contexte, "l'adop‐
tion d'une stratégie de transition numé‐
rique basée sur l'utilisation des moyens 
techniques modernes et assure le trans‐
fert sécurisé et instantané des informa‐
tions vu la confidentialité et la spécificité 
des données judicaires". "En vue d'amé‐
liorer la performance du travail judicaire, 
nous avons adopté une stratégie basée 
sur des objectifs essentiels tels que l'uti‐
lisation des technologies modernes dans 
la gestion judiciaire à travers l'utilisation 
des systèmes automatisés nouvellement 
crées et développés pour gérer le dossier 
judiciaire, le recouvrement des frais judi‐

caires et des amendes, ainsi que la ges‐
tion du casier judiciaire et le certificat de 
nationalité, outre la gestion et l'exploita‐
tion des empreintes génétiques et 
d'autres applications techniques", a ajou‐
té M. Tabi. La même stratégie inclut la 
numérisation des procédures de justicia‐
bilité et l'utilisation des technologies 
modernes dans la gestion administrative 
et financière des autorités judiciaires et 
de l'administration centrale, ainsi que la 

gestion des ressources humaines par les 
différents systèmes développés dans 
cette optique, ajoute M. Tabi. La concréti‐
sation de la e‐Justice "repose principale‐
ment sur le développement des infra‐
structures du secteur", et ce à travers "la 
poursuite des efforts visant une bonne 
organisation, conformément aux normes 
internationales adoptées au regard des 
menaces internationales croissantes que 
connait le domaine de l'informatique, 
outre la réalisation de l'indépendance 
technologique en recourant aux compé‐
tences nationales du secteur dans le 
développement des systèmes informa‐
tiques". A ce titre, le ministre a mis l'ac‐
cent sur "l'importance de l'orientation en 
cours dans le cadre de la même stratégie 
en vue de s'adapter aux réformes légale 
et réglementaire initiées par le gouverne‐
ment pour réaliser l'approche qualité‐
prix à travers l'amélioration continue du 
niveau des compétences techniques du 

secteur, outre le travail continu visant à 
étendre graduellement les services de la 
e‐Justice au profit des citoyens et tous les 
justiciables, et à améliorer la gestion des 
procès à travers la généralisation de la 
numérisation des étapes de traitement 
du dossier de justice". Le ministre a évo‐
qué dans ce sillage l'importance de la e‐
Justice "en permettant l'échange en ligne 
de requêtes et notes entre les parties", 
une opération lancée "dans certaines 
cours pilotes et devant être généralisée 
graduellement en vue de couvrir toutes 
les juridictions afin de faciliter les procé‐
dures des procès". Tabi a appelé à "la 
nécessité de l'implication de tous les 
concernés à la démarche de généralisa‐
tion de la e‐Justice en vue d'accélérer la 
cadence", soulignant que la réussite de 
cette opération permettra au secteur de 
faire un bond qualitatif important dans 
l'intérêt de la société". 

Y. B.

Promotion de la citoyenneté active, 
une haute valeur civique   

Le ministre des Moudjahidine et des 
Ayants droit, Laïd Rebiga, a salué le rôle 
des Scouts musulmans algériens (SMA), 
en tant qu’«école pour les jeunes géné‐
rations qui contribuent à protéger les 
éléments de l’identité nationale et à 
préserver les acquis du peuple». Dans 
son intervention lors de sa supervision 
du lancement des activités de la Semai‐
ne nationale du scoutisme sous le slo‐
gan «Le Scout : patriotisme et militan‐
tisme», à l’occasion de la Journée natio‐
nale des Scouts musulmans algériens, 
commémorant le héros symbolique 
Mohamed Bouras, le ministre a déclaré 
que l’école des Scouts est une «pépiniè‐
re du patriotisme et une forteresse qui 
protège les éléments de l’identité natio‐
nale et les acquis du peuple et contri‐
bue grandement à la formulation du 
projet de société originel, en construi‐
sant une génération imprégnée des 
nobles valeurs nationales». Il a souligné 
que la conjonction de la commémora‐
tion de cette journée, que le président 
de la République a désignée comme 
fête nationale, «nous renseigne sur la 
loyauté du successeur au meilleur pré‐
décesseur et est porteuse de connota‐

tions profondes, dont la plus importan‐
te est d’assurer la communication entre 
les générations». Pour Rebiga, «le déve‐
loppement du sens civique est l’un des 
aspects de la promotion de la citoyen‐
neté active qui fait prendre conscience 
aux jeunes de l’importance de contri‐
buer et de participer à la vie publique, à 
l’édification nationale, à l’élévation de 
la nation vers ses nobles objectifs et à 
faire un saut qualitatif sur la voie d’une 
renaissance complète». De son côté, le 
chargé des relations publiques des 
vétérans des SMA, Anis Ailoul, a souli‐
gné l’importance d’«inculquer l’esprit 
et les valeurs de la citoyenneté chez les 
jeunes et de renforcer leurs capacités à 
mener la bataille du développement» et 
«construire la nouvelle Algérie à laquel‐
le tout le monde aspire». Le chef de 
l’Observatoire national de la société 
civile, Noureddine Benbraham, a appe‐
lé à «la nécessité d’adhérer et d’imiter 
le message des martyrs», soulignant 
«l’importance du travail éducatif pour 
immuniser les générations futures et 
leur permettre de faire face aux diffé‐
rents défis auxquels ils sont confron‐
tés». R. N. 

A L’OCCASION DE LA CÉLÉBRATION DU 28E ANNIVERSAIRE DE 
LA CRÉATION DU HCA 

SON  SECRÉTAIRE GÉNÉRAL, SI EL HACHEMI 
ASSAD, FAIT LE BILAN  

Le Haut‐Commissariat à l'amazighité 
(HCA) a célébré, samedi dernier, à 
Tlemcen, le 28e anniversaire de sa créa‐
tion, en présence du Secrétaire général 
du HCA, Si El Hachemi Assad, ainsi que 
des autorités locales. Dans un discours 
prononcé à l'occasion, le SG du HCA a 
affirmé que "cette célébration est une 
étape d'évaluation du parcours de 28 
ans de travail du HCA, en plus de l'évo‐
cation du développement qu'a connu la 
langue amazighe en termes d'acquis 
dans de nombreux domaines tels que 
l'éducation nationale, l'enseignement 
supérieur, la recherche scientifique, la 
culture et les arts, ainsi que la commu‐
nication". "Force est de constater qu'en 
l'espace de trois décennies, un arsenal 
juridique et organisationnel a été mis 
en place, ce qui témoigne du statut de la 
langue amazighe en Algérie, grâce aux 
luttes des hommes et des femmes et à la 
prise de conscience patriotique consa‐
crée par les institutions de l'Etat, avec 
un esprit de haute responsabilité, et ce 
que la constitution de novembre 2020 
comportait n'est rien d'autre qu'une 
preuve claire de cette ambition brillan‐
te et prometteuse", a‐t‐il souligné. A ce 
propos, M. Assad, a souligné que dans le 
secteur de l'Education, une augmenta‐
tion du nombre d'enseignants de Tama‐
zight a été constatée, atteignant 3.744 
enseignants répartis sur 47 wilayas, 
dans l'attente de son extension à 
d'autres wilayas, à partir de la prochai‐
ne rentrée scolaire 2023‐2024. Pour ce 
qui est du secteur de l'Enseignement 
supérieur et de la recherche Scienti‐

fique, le HCA a enregistré, selon son SG, 
la présence de la langue amazighe dans 
cinq instituts spécialisés dans les uni‐
versités de Tizi Ouzou, Bejaïa, Batna et 
Tamanrasset, ainsi qu'un département 
de formation à l'Ecole Normale des 
enseignants (ENS) de Bouzareah, en 
attendant l'expansion de ces départe‐
ments à d'autres wilayas comme Chlef, 
Ghardaia et Ouargla. A cet effet, il a pré‐
cisé que lors de la rentrée universitaire 
2022‐2023, 3.338 diplômés de la langue 
et de la culture amazighe, et 112 ensei‐
gnants du degré de professeur‐adjoint 
et professeur‐conférencier ont été 
recensés, indiquant que ces chiffres 
augmenteront relativement après la 
récente décision du Président de la 
République, relative au recrutement 
des diplômés en Magister et Doctorat. Si 
El‐Hachemi Assad a également salué les 
efforts déployés dans le domaine de 
l'édition en langue amazighe, représen‐
tée par plus de 325 titres et des dizaines 
de supports audiovisuels, ainsi que l'or‐
ganisation de nombreux séminaires et 
colloques à travers le pays, et les célé‐
brations des fêtes nationales telles que 
la fête de l'indépendance et de la jeu‐
nesse et le jour de l'an amazigh (Yen‐
nayer). Le même responsable a salué la 
création du Prix d'excellence intitulé 
"Prix du Président de la République 
pour la Littérature et la Langue Amazi‐
ghe", le considérant comme la plus 
haute distinction de l'Etat visant à 
encourager la recherche et la créativité 
pour l'enrichissement et la promotion 
de la langue amazighe. R. N.  



CULTURE

L’Express : Vous venez de publier  un 
ouvrage sur le calendrier agraire 
amazigh. Pensez-vous avoir fait à travers 
ce livre le tour de la question ? 

On remarque dans votre ouvrage que 
certains noms des mois ne sont pas ceux 
utilisés usuellement à l’exemple de 
Mazer, Maruz, Tulest, Tudest… Où avez-
vous trouvé tous ces noms ? 

Même remarque concernant les 
saisons. Alors que tout le monde croit 
que   Erbi3 et Tafsut sont des synonymes 
et leur utilisation dépend des usages 
régionaux comme pour beaucoup de 
mots kabyles, vous, vous dites dans votre 
livre que ces mots désignent deux 
périodes différentes, de même que pour 
Ccetwa et Tagrest. Quelle explication 
donnez-vous à cela ? 

En page 17 de votre livre, on lit que la 
journée est divisée en vingt parties et 
vous donnez à chaque partie un nom. 
Presque un nom pour chaque heure de la 
journée… C’est une première, cela n’a 
jamais été dit par personne ! 

J’ai remarqué que vous n’avez pas 
cité les noms des jours de la semaine. 
Est-ce un oubli ou est-ce délibéré ? 

Quelle réaction votre livre a-t-il 
suscité auprès de la communauté 
universitaire ? 

Je vous laisse conclure... 
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L
a Campagne nationale de 
lutte contre la drogue enre‐
gistre une forte mobilisa‐

tion de plusieurs secteurs 
ministériels et institutions 
engagés dans la mise en œuvre 
d'une stratégie nationale effica‐
ce de lutte contre ce fléau, qui 
s'apparente à une guerre décla‐
rée contre l'Algérie et son 
peuple. 
La Campagne nationale contre 
la drogue s'inscrit dans le cadre 
des efforts colossaux consentis 
au quotidien par les différents 
corps de sécurité et les sections 
et unités de l'Armée nationale 
populaire (ANP) pour déjouer 
les tentatives d'inonder l'Algé‐
rie de ces poisons. Une 
démarche qui mobilise aussi les 
différents secteurs ministériels 
et institutions aux côtés de la 
société civile contre ce phéno‐
mène. Cette campagne nationa‐
le de sensibilisation a été précé‐
dée, il y a quelques semaines, 
par l'adoption, par les deux 
Chambres du Parlement, de la 
loi sur "la prévention et la 
répression de l'usage et du tra‐
fic de stupéfiants et de sub‐
stances psychotropes". Ce texte 
de loi traduit la forte volonté de 
s'attaquer aux dangereux phé‐
nomènes criminels qui mena‐
cent la société algérienne, 
comme la drogue. Il introduit de 
nouvelles dispositions privilé‐
giant les mesures thérapeu‐
tiques pour les toxicomanes, 
notamment mineurs, au lieu des 
poursuites pénales, selon des 
conditions précises. Vu l'am‐
pleur qu'ont pris l'usage et le 
trafic de stupéfiants et de sub‐
stances psychotropes, les mos‐
quées de la République se sont 
mobilisées pour appuyer la 
politique étatique de lutte 
contre ces fléaux. Les imams 
ont, dans ce cadre, axé leurs 
prêches du vendredi sur "le rôle 
de la famille dans la protection 
des enfants contre le piège de la 
toxicomanie". La Commission 
de la Fatwa au ministère des 

Affaires religieuses et des 
Wakfs a haussé le ton : "le trafic, 
la promotion et la vente de 
drogues et de psychotropes 
sont interdites par la religion", 
soulignant que la propagation 
de ces poisons n'est rien d'autre 
qu'"une campagne systéma‐
tique et impitoyable ourdie 
contre l'Algérie". Dans ce 
contexte, le directeur de 
l'Orientation religieuse au 
ministère des Affaires reli‐
gieuses, Mohand Azzoug, a rap‐
pelé, dans une déclaration à 
l'APS, qu'un programme a été 
tracé pour le renforcement et 
l'activation du contenu du mes‐
sage social véhiculé par les 
mosquées à travers les prêches 
des trois derniers vendredis, au 
cours desquels les Imams se 
sont focalisés sur la sensibilisa‐
tion des jeunes aux dangers de 
l'addiction aux drogues. Il a éga‐
lement fait état d'une série de 
"Dourous" hebdomadaires dis‐
pensés avec la participation de 
la société civile et de plusieurs 
universitaires, médecins et 

Imams qui ont participé aux 
campagnes de sensibilisation 
sur le terrain en coordination 
avec les autorités locales et dif‐
férents corps constitués afin de 
prodiguer des conseils et des 
orientations. Par ailleurs, les 
services du ministère de la 
Santé se sont penchés sur le 
volet prévention, en organisant 
une semaine de sensibilisation 
à travers toutes les wilayas, 
dans le cadre de "la mise en 
œuvre de la politique préventi‐
ve du gouvernement en vue de 
préserver la santé de la société 
et prévenir le fléau de la 
drogue". Cette semaine a vu 
notamment l'organisation de 
portes ouvertes au niveau des 
centres de soins situés sur l'en‐
semble du territoire national. 
Le sous‐directeur de la Promo‐
tion de la santé mentale au 
ministère, Mohamed Chakali, a 
évoqué la tenue d'une semaine 
de sensibilisation préventive, 
entre le 30 avril et le 5 mai, axée 
notamment sur l'intensification 
des actions de sensibilisation de 

proximité en milieu juvénile et 
l'adoption d'un discours soi‐
gneusement étudié à l'adresse 
des jeunes qui ne sont plus à 
l'abri des dangers de la toxico‐
manie. Les actions de sensibili‐
sation et de prévention relèvent 
des missions de base de 46 ser‐
vices extérieurs, également 
appelés centres intermédiaires 
de soins en addictologie, ainsi 
que 5 services hospitaliers tout 
au long de l'année, a rappelé Pr 
Chakali, relevant que tous les 
DSP avaient été destinataires 
d'une instruction à l'effet d'or‐
ganiser des journées portes 
ouvertes sur ce sujet. Et avec 
l'émergence de nouveaux types 
de drogues et le développement 
des modes de consommation de 
ces poisons, les efforts de sensi‐
bilisation ont été intensifiés à 
travers une campagne média‐
tique ciblant particulièrement 
les réseaux sociaux, une cam‐
pagne qui s'appuie sur la publi‐
cation de contenus judicieuse‐
ment élaborés mettant en avant 
les mécanismes mis en place 

par l'Etat pour aider et accom‐
pagner les toxicomanes. De son 
côté, le ministère de l'Education 
nationale veille à lutter contre 
le phénomène de propagation 
de la drogue en milieu scolaire, 
tenant compte de la catégorie 
des élèves du cycle primaire, 
devenue désormais une cible. 
Preuve en est, le démantèle‐
ment, début mai en cours, d'un 
réseau criminel composé d'in‐
dividus issus d'un pays voisin 
par les services de la Sûreté 
nationale. Ce réseau activait 
dans le trafic de drogues en 
milieu scolaire, ciblant notam‐
ment des élèves du cycle pri‐
maire, des actes criminels dan‐
gereux et sans précédent dans 
le pays. A la lumière de ces faits, 
le ministère de l'Education 
nationale a mis en place, dans le 
cadre de la campagne nationale 
de lutte contre la drogue et les 
psychotropes, une commission 
qui veille à élaborer un "riche" 
programme, dont la mise en 
œuvre sera confiée aux Direc‐
tions de l'Education en vue de 
sensibiliser les élèves des trois 
cycles scolaires aux dangers de 
ce fléau. A son tour, le ministère 
de la Solidarité nationale, de la 
Famille et de la Condition de la 
femme a lancé une plateforme 
numérique baptisée "La famille 
consulte" (El Aila Tastachir) 
afin d'accompagner les familles 
pour faire face à ce fléau et per‐
mettre aux parents de faire part 
de leurs préoccupations et 
bénéficier des orientations des 
cellules de proximité relevant 
du secteur. De nombreuses 
associations activant sous la 
bannière de l'Observatoire 
national de la société civile 
(ONSC) ont intensifié leurs acti‐
vités de sensibilisation, appe‐
lant à une prise de conscience 
de l'ampleur des menaces et 
des risques qui tournent autour 
des jeunes et qui ont fait de la 
lutte contre la toxicomanie une 
priorité nationale. 

Y. B.

INITIATIVE APPELÉE À DURER DANS LE TEMPS  

Plusieurs secteurs mobilisés contre la drogue  
Vu l'ampleur qu'ont pris l'usage et le trafic de stupéfiants et de substances psychotropes, les mosquées de la République se sont 
mobilisées pour appuyer la politique étatique de lutte contre ces fléaux. Les imams ont, dans ce cadre, axé leurs prêches du vendredi 
sur "le rôle de la famille dans la protection des enfants contre le piège de la toxicomanie". 

Hadj : Mobilis lance une opération spéciale au profit 
des pèlerins algériens  

ATM Mobilis a lancé hier une opération 
spéciale au profit des pèlerins algériens, 
consistant en une offre exceptionnelle de 
roaming leur permettant de rester joi‐
gnables tout au long de leur séjour aux 
Lieux saints de l'Islam, en Arabie saoudi‐
te, indique un communiqué de cet opéra‐
teur de la téléphonie mobile en Algérie. 
"ATM Mobilis est fier d'annoncer le lan‐
cement de son opération‐spécial Hadj 
1444‐2023, visant à accompagner les 
futurs pèlerins algériens à l'occasion de 
leur voyage aux Lieux saints de l'Islam 
en leur proposant une offre exception‐
nelle de roaming leur permettant de res‐
ter joignables tout au long de leur séjour 
en Arabie saoudite", précise la même 
source. "Cette offre sera lancée à comp‐
ter du 28 mai 2023 et permettra à ses 
utilisateurs de bénéficier de plusieurs 
heures d'appels entrants et d'un volume 
d'appels sortants et d'internet très com‐

pétitif", ajoute le communiqué de Mobi‐
lis. L'opérateur ajoute qu'"en plus de ces 
avantages, il sera possible de recharger à 
tout moment les lignes téléphoniques 
des pèlerins, que ce soit à partir de l'Ara‐
bie saoudite en composant le *600# via 
l'application MobiSpace ou l'interface 
Web MeetMob, mais aussi au niveau des 
Agences commerciales Mobilis en l'Algé‐
rie". La même source assure que "l'opé‐
ration spéciale d'ATM Mobilis ne s'arrête 

pas là, puisque l'opérateur leader de la 
téléphonie mobile offrira une SIM pré‐
payée ‘Sama’, dotée d'un crédit de 100 
DA, pour chacun et chacune des citoyens 
accomplissant le cinquième pilier de l'Is‐
lam". Afin obtenir gratuitement cette 
SIM, recharger son compte téléphonique 
et découvrir les avantages de cette offre 
spéciale, "il suffit de se rendre à l'une des 
Agences commerciales Mobilis à travers 
tout le pays, munis de sa pièce d'identité 

ou de son passeport et de la copie du car‐
net de Hadj", explique le communiqué de 
Mobilis. ATM Mobilis invite les futurs 
pèlerins à contacter le service‐client aux 
numéros "666/888" à partir d'un télé‐
phone portable ou aux numéros "0660 
600 666" ou "0660 600 888" à partir 
d'un téléphone fixe ou sur l'adresse mail: 
"RelationClients.GP@mobilis.dz", conclut 
le communiqué. 

R.N.

Plus de 42 000 Algériens accompliront les rites du hadj pour l'année 2023 
Le ministre des Affaires religieuses et des 
Wakfs, Youcef Belmahdi, a affirmé, same‐
di à Alger, que plus de 42.000 Algériens 
accompliraient les rites du hadj pour 
l'année 2023. Lors d'une rencontre 
d'orientation au profit des membres de la 
mission algérienne du Hadj qu'il a copré‐

sidée à Dar el Imam, avec les ministres de 
la Communication, Mohamed Bouslima‐
ni, et du Tourisme et de l'Artisanat, 
Mokhtar Didouche, ainsi que le Directeur 
général de l'Office national du Pèlerinage 
et de la Omra (ONPO), Ahmed Slimani,  
M. Belmahdi a indiqué que "pour la pre‐

mière fois dans l'histoire de l'Algérie, le 
nombre de hadjis algériens a atteint plus 
de 42.000 hadjis", affirmant "l'attache‐
ment de l'Etat à garantir aux hadjis tous 
les moyens nécessaires pour l'accomplis‐
sement des rites du hadj dans les 
meilleures conditions". R.N.
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L
es travaux de la première 
Conférence scientifique sur 
la sécurité alimentaire dans 

le monde arabe ont débuté hier 
à Constantine. 
La rencontre  va examiner les 
propositions et projets com‐
muns qui répondent aux défis 
de la sécurité alimentaire dans 
la région, ont indiqué les orga‐
nisateurs. Cette Conférence qui 
sera organisée à l'Ecole Natio‐
nale Supérieure de Biotechno‐
logie (ENSB), permettra de ren‐
forcer les efforts, les capacités 
scientifiques communes et de 
rassembler les expériences 
arabes, en vue de proposer des 
projets de recherche innovants 
communs, réalisables à moyen 
terme, pour répondre aux défis 
de la sécurité alimentaire dans 
la région arabe. Cette rencontre 
scientifique sera scindée en 
quatre ateliers scientifiques, qui 
seront animés par des experts 
et des chercheurs dans le sec‐
teur de la sécurité alimentaire 
et les secteurs y afférents, selon 
la même source. 
La rencontre cherche à formu‐
ler et présenter des projets 
sélectionnés, innovants et rela‐
tifs au développement, qui 
seront inscrits aux discussions 
entre les pays participants par 
rapport aux modes de leurs 
financement et la fixation des 
mécanismes de suivi et d'éva‐
luation, selon les organisateurs. 
Le premier atelier sera consa‐
cré au thème des ressources en 
eau conventionnelles et non 
conventionnelles comme des 
déterminants naturels en vue 
d'atteindre la sécurité hydrique 
et la sécurité alimentaire régio‐
nale, par l'exploitation des eaux 

de surface et des nappes phréa‐
tiques dans les projets de pro‐
duction agricole. 
Les participants discuteront 
dans le deuxième atelier du 
thème de l'agriculture dans le 
contexte des changements cli‐
matiques et l'amélioration de la 
production stratégique, la pro‐
duction des aliments de bases, 
l'amélioration de la résilience 
des écosystèmes agricoles dans 
le cadre de la durabilité et la 
lutte contre la sécheresse. Le 
troisième atelier sera consacré 
au sujet des ressources halieu‐

tiques et de la pisciculture dans 
les barrages et les lacs confor‐
mément aux particularités 
régionales, vu que la piscicultu‐
re dans les rivières et lacs 
représente une source alimen‐
taire qui peut contribuer à équi‐
librer les quotas alimentaires 
qu'il ne convient pas de négli‐
ger. 
Les participants au quatrième 
et dernier atelier examineront 
les questions liées à l'axe Bio‐
technologie/Technologie ali‐
mentaire, qui offre plusieurs 
opportunités en termes de salu‐

brité des aliments et de déve‐
loppement et de préservation 
des ressources génétiques 
(végétales et animales), outre 
l'amélioration et le contrôle des 
produits alimentaires finis ou 
non, la production par la créa‐
tion de nouvelles ressources ali‐
mentaires, l'interaction entre 
les secteurs de production, 
d'équipement et d'innovation 
dans les processus de produc‐
tion et de produits de large 
consommation, en vue de four‐
nir des solutions pour construi‐
re un système alimentaire sûr. 

Dans son allocution à l'ouvertu‐
re des travaux de la 32e session 
ordinaire du Conseil de la Ligue 
arabe au niveau du Sommet, lue 
en son nom par le Premier 
ministre Aïmene Benabderrah‐
mane, le président de la Répu‐
blique, Abdelmadjid Tebboune, 
avait annoncé que l'Algérie 
organiserait en mai, la 1e confé‐
rence scientifique sur "la sécu‐
rité alimentaire dans le monde 
arabe", avec la participation de 
grands spécialistes et experts 
arabes en vue de sortir avec des 
propositions scientifiques et 
pratiques, ainsi que des projets 
concrets en soutien à la sécurité 
alimentaire des peuples arabes. 
Le dossier de la Sécurité ali‐
mentaire avait retenu l'atten‐
tion des dirigeants des pays 
arabes lors du 31e Sommet 
arabe, tenu à Alger les 1er et 2 
novembre 2022, où la sécurité 
alimentaire avait été inscrite au 
titre des priorités liées à la 
sécurité nationale. 
Au terme des travaux, l'accent 
avait été mis sur l'impératif de 
renforcer l'action arabe com‐
mune pour protéger la sécurité 
nationale arabe, au sens large 
du terme et dans toutes ses 
dimensions politique, écono‐
mique, alimentaire, énergé‐
tique, hydrique et environne‐
mentale. 
Il a, également, été question de 
la conjugaison des efforts en 
vue de consolider les capacités 
arabes collectives en matière de 
riposte aux défis posés dans les 
domaines de la sécurité alimen‐
taire, sanitaire et énergétique, 
et de lutte contre les change‐
ments climatiques. 

Y.B.

DES EXPERTS ET DES SPÉCIALISTES DE TERRAIN PARTICIPENT AU DÉBAT   

Gros plan sur la sécurité alimentaire    

L’assurance agricole, un maillon « important » pour garantir la sécurité 
alimentaire en Afrique  

L’assurance est un maillon « im‐
portant » dans le développe‐
ment du secteur agricole en 
Afrique et un outil "indispen‐
sable" pour garantir la sécurité 
alimentaire, dans un contexte de 
risques climatiques majeurs, a 
souligné Jean Baptiste Ntukama‐
zina, secrétaire général de l’Or‐
ganisation des assurances afri‐
caines (OAA), tout en se félici‐
tant de la tenue de la 49ème 
conférence et assemblée généra‐
le de l’OAA en Algérie. S'expri‐
mant dans un entretien à l’APS, 
M. Ntukamazina, a affirmé que 
l’assurance constituait un 
maillon "important" dans le 
développement du secteur agri‐
cole en Afrique, faisant remar‐
quer que la part de l'agriculture 
dans le produit intérieur brut 
(PIB) des pays africains se situe 
en moyenne entre 30 et 50%, 
d’où "la nécessité de sensibiliser 
les agriculteurs africains à sous‐
crire à l’assurance agricole afin 
de couvrir les risques clima‐
tiques et autres, de manière à 
augmenter la pénétration de 

l’assurance en Afrique". Déplo‐
rant la faiblesse du taux de la 
souscription des agriculteurs à 
l’assurance agricole, estimée 
aujourd’hui à moins de 2%, le 
secrétaire général de l’OAA a fait 
observer que "les compagnies 
d’assurances africaines étaient 
en mesure de contribuer à la 
sécurité alimentaire en couvrant 
le secteur agricole contre tous 
les risques climatiques et autres 
aléas de manière à atténuer 
leurs effets sur les agriculteurs". 
"Nous sommes prêts à travailler 
avec les pouvoirs publics dans le 
cadre de politiques inclusives, ce 
qui va permettre de participer à 
la lutte contre la faim, la pauvre‐
té et d’atteindre les objectifs 
fixés en matière de sécurité ali‐
mentaire", a‐t‐il précisé, ajou‐
tant que "l’assurance massive 
des agriculteurs permettra de 
générer des ressources finan‐
cières nécessaires pour la prise 
en charge des indemnisations en 
cas de sinistres". En outre, la 
contribution des gouverne‐
ments est aussi primordiale 

pour promouvoir l’assurance 
agricole, a‐t‐il relevé en citant, 
entre autres, l’octroi de subsides 
pour les primes d’assurances et 
l’élaboration d’une réglementa‐
tion favorable au développe‐
ment de cette branche d’assu‐
rance. "Les compagnies d’assu‐
rances africaines ont besoin 
aussi de données météorolo‐
giques fiables leur permettant 
de prévoir les risques liés à la 
pluviométrie ou à la sécheres‐
se", a‐t‐il souligné. Le dévelop‐
pement de l’assurance agricole 
dépend également de la sensibi‐
lisation et de la prise de cer‐
taines mesures incitatives à 
l’égard des agriculteurs, a relevé 
encore le SG de l’OAA, tout en 
rappelant que cette organisa‐
tion, qui compte plus de 400 
compagnies reste "une instance 
de réflexion et de propositions 
et un espace de débat et de par‐
tage des expériences". Interrogé 
sur les causes de la faiblesse de 
l’assurance agricole en Afrique, 
M. Ntukamazina a expliqué que 
cela est dû principalement au 

manque de culture d’assurance 
et à la mauvaise gestion de res‐
sources financières. Le manque 
de sensibilisation des popula‐
tions sur l’importance de l’assu‐
rance est aussi à l’origine de 
cette faiblesse, a‐t‐il également 
clarifié. Dans ce contexte, le SG 
de l’OAA a mis en garde contre le 
phénomène de l’insécurité ali‐
mentaire ayant pris, selon lui, 
des "proportions alarmantes en 
Afrique", exhortant "les Etats 
africains à considérer le secteur 
agricole comme la véritable base 
du développent économique, 
bien avant l’exploitation des 
matières premières et des 
hydrocarbures". Par ailleurs, le 
SG de l'OAA a estimé que le choix 
du thème de "la contribution de 
l’assurance aux défis de la sécu‐
rité alimentaire en Afrique" 
pour la 49ème conférence et 
l’OAA, qui se tient à Alger du 27 
au 31 mai courant, est "judi‐
cieux" et va permettre de 
débattre de "la contribution de 
l’industrie d’assurance pour le 
règlement de cette question 

d’insécurité alimentaire". Tout 
en saluant au passage les autori‐
tés algériennes d'avoir accepté 
d’abriter les travaux de la 
49eme conférence annuelle et 
assemblée générale de l’OAA, M. 
Ntukamazina a estimé que "la 
mutualité agricole en Algérie est 
plus développée par rapport aux 
autres pays africains". "L’Algérie 
dispose de l’expérience dans le 
domaine de l’assurance agricole 
qu’elle peut vraiment partager 
avec le reste des pays africains. 
Je ne vois pas beaucoup d’expé‐
riences réussies et similaires à 
celle de la Caisse algérienne de 
la mutualité agricole (CNMA). 
C'est un bel exemple qui devrait 
être suivi par d’autres compa‐
gnies africaines", a‐t‐il encore 
relevé. A ce propos, le SG de 
l’OAA a annoncé l’organisation 
prochainement d’un séminaire 
en Algérie, en collaboration avec 
la CNMA, devant permettre de 
partager son expérience avec 
d’autres compagnies d’assu‐
rances du continent. 

R. E.

Dans son allocution à l'ouverture des travaux de la 32e session ordinaire du Conseil de la Ligue arabe au niveau du Sommet, lue en 
son nom par le Premier ministre Aïmene Benabderrahmane, le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, avait annoncé 
que l'Algérie organiserait en mai la première conférence scientifique sur "la sécurité alimentaire dans le monde arabe", avec la 
participation de grands spécialistes et experts arabes en vue de sortir avec des propositions scientifiques et pratiques, ainsi que des 
projets concrets en soutien à la sécurité alimentaire des peuples arabes...

SPORTS
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U
ne commission chargée de 
l’évaluation des dégâts 
dus à la sécheresse enre‐

gistrée dans certaines wilayas a 
été installée récemment par les 
services du ministère de l'Agri‐
culture et du Développement 
rural, a indique Miloud Tria, 
conseiller au cabinet de ce 
département. "Le ministère de 
tutelle a installé depuis 
quelques jours une commission 
chargée d’évaluer la situation, 
de recenser les agriculteurs 
sinistrés par la sécheresse 
observée dans certaines 
wilayas depuis le mois de mars 

passé et de s’enquérir des 
dégâts occasionnés par les 
récentes inondations", a souli‐
gné M. Tria dans son allocution 
durant la rencontre régionale 
d'écoute des préoccupations 
des agriculteurs de 14 wilayas 
dans l'Est du pays, tenue au 
palais de la culture Malek Che‐
bel. Cette commission, a‐t‐il 
ajouté, se compose de représen‐
tants des diverses directions 
centrales du ministère et tra‐
vaille en coordination avec les 
deux ministères de l’Intérieur, 
des Collectivités locales et de 
l’Aménagement du territoire et 

de l’Hydraulique et de plusieurs 
secteurs en rapport à l’agricul‐
ture. Le même responsable a 
souligné que depuis le début de 

l’actuelle saison agricole, le 
ministère a décidé d'une série 
de mesures dont la facilitation 
de l’obtention des autorisations 

de fonçage de puits avec un sou‐
tien pouvant atteindre jusqu’à 
50 % ayant permis, au regard 
des données préliminaires, la 
réalisation de 29.000 puits. Des 
quantités d’eau considérables 
ont été également réservées 
aux filières de pomme de terre 
et de tomate dans certaines 
wilayas disposant de barrages, 
a‐t‐il noté, affirmant qu’"il 
transmettra toutes les préoccu‐
pations exprimées par les agri‐
culteurs durant la rencontre au 
premier responsable du sec‐
teur". De son côté, le secrétaire 
général de l’Union nationale des 
paysans algériens (UNPA), 
Abdellatif Dilmi, a appelé les 
autorités supérieures du pays à 
accompagner les agriculteurs 
pour surmonter le problème du 
déficit pluviométrique que 
connaissent les wilayas du pays 
et de les aider par tous les 
moyens possibles pour en 
réduire l’impact et à s’acquitter 
de leurs dettes accumulées sur 
le moyen terme. M. Dilmi a ajou‐
té qu’en dépit des grands 
moyens mobilisés par l’Etat en 
vue de valoriser les productions 
agricoles et mobiliser rationnel‐
lement les ressources d’eau, le 
déficit pluviométrique a impac‐
té largement toutes les filières 
agricoles y compris celle des 
éleveurs. Il a estimé, en outre, 
que la volonté affichée par l’Etat 
pour trouver des solutions aux 
problèmes qu'affronte le sec‐
teur agricole encourage les pro‐
fessionnels du secteur à 
déployer davantage d’efforts 
pour atteindre les objectifs 
fixés. Cette rencontre régionale 
des agriculteurs dans l’Est du 
pays, présidée par le secrétaire 
général de l’UNPA et le secrétai‐
re général de la wilaya de Skik‐
da, a regroupé les secrétaires de 
wilayas de cette organisation, 
des agriculteurs, des cadres des 
directions des services de 
wilaya, ainsi que des représen‐
tants de banques et des divers 
offices du secteur. APS 

RÉGIONS
SKIKDA : installation d’une commission ministérielle 

d’évaluation des dégâts dus à la sécheresse
Le secrétaire général de l’Union nationale des 
paysans algériens (UNPA), Abdellatif Dilmi, a 
appelé les autorités supérieures du pays à 
accompagner les agriculteurs pour surmonter le 
problème du déficit pluviométrique que 
connaissent les wilayas du pays et de les aider par 
tous les moyens possibles pour en réduire l’impact 
et à s’acquitter de leurs dettes accumulées sur le 
moyen terme... 

Alger : le wali ordonne la livraison des projets 
dans les délais impartis 

Le wali d’Alger, Mohamed Abdennour 
Rabhi, a vérifié l’évolution du taux de 
réalisation au niveau de différents pro‐
jets relatifs à la saison estivale, a indiqué 
la wilaya dans un communiqué. Il s’agit 
du projet d’aménagement du parc Dou‐
nia, situé aux Grands Vents, dans la par‐
tie nord d’Ouled Fayet, qui est érigé sur 
une superficie totale de 196 hectares sur 
1.059 hectares, qui comprend des tra‐
vaux d’aménagement de chemins et 
pistes cyclables le long du périmètre des 
deux plans d’eau, des moyens de com‐
munication entre les aires aménagées, 
des espaces de jeux et de détente, l’éclai‐
rage sur six niveaux de six parkings 
d’une capacité de 5.000 véhicules, en 
plus du processus de stabilisation méca‐
nique et biologique des talus par la plan‐
tation de 11.950 arbustes. Pour le 
deuxième projet, le wali s’est enquis de 
la préparation du front de mer aux 
Sablettes, dont la première partie com‐
prend la préparation du port Nouzha 
pour un navire transportant des visi‐

teurs vers chacun des ports de Djamila, 
dans la commune d’Ain Benian, et celui 
de Tamanfoust à El Marsa, et l’achève‐
ment d’un quai d’une capacité pouvant 
accueillir jusqu’à 100 petits bateaux, en 

plus de la préparation d’une plage artifi‐
cielle pouvant accueillir 500 personnes 
par jour et dont le taux d’avancement 
des travaux a atteint 80 %. Après avoir 
examiné les deux projets, le wali a souli‐

gné «la nécessité d’accélérer le rythme 
des travaux afin de les remettre dans les 
délais impartis pour recevoir les visi‐
teurs et leur offrir les meilleurs ser‐
vices». R. R. 

Journée nationale des SMA : diverses activités dans le 
sud du pays 

Diverses activités, culturelles, histo‐
riques et sportives ont marqué, samedi, 
la célébration, dans le sud du pays de la 
Journée nationale des Scouts Musul‐
mans Algériens (SMA), qui coïncide avec 
l'anniversaire de la mort en martyr, le 
27 mai 1941, de Mohamed Bouras, fon‐
dateur du mouvement scout en Algérie. 
Outre le recueillement des autorités 
locales, en compagnie des cadres et 
membres des SMA, à la mémoire des 
Chouhada, dépôt de gerbe de fleurs et la 
lecture de la Fatiha à la mémoire de nos 
glorieux Chouhada, l’évènement a 
donné lieu à Ouargla à l’organisation de 

diverses activités commémoratives. L’on 
relève, ainsi, l’organisation à la maison 
de la culture Moufdi‐Zakaria d’une 
exposition de photos et documents de 
certains chefs des SMA, en sus de l’ani‐
mation des chants engagés, l’exécution 
d’un défilé, et d’une réception en l’hon‐
neur des vétérans des SMA et des vain‐
queurs des compétitions culturelles et 
sportives mises sur pied à l’occasion. 
Intervenant à l’occasion, le commissaire 
des SMA d’Ouargla, Mahmoud Nettari a 
mis en valeur la grande mission assu‐
mée par les SMA menée avant et durant 
la Guerre de libération nationale et d’au‐

jourd’hui dans l’ancrage des valeurs et 
principes du patriotisme et de la fidélité 
au message des Chouhada. A Touggourt, 
les festivités officielles abritées cette 
année par la commune de Mégarine ont 
été marquées par la signature d’une 
convention de coopération entre le 
groupe SMA "Chahid Tayeb Benmoussa" 
et l’association "29 novembre 1854" de 
Mégarine, portant protection de la 
mémoire nationale et la préservation du 
legs historique et culturel de la région 
pour sa transmission aux futures géné‐
rations. 

R. R.

Tipasa : un convoi d’aide logistique en provenance 
de trois wilayas

Un convoi d’aide logistique est arrivé, ven‐
dredi dernier, dans la wilaya de Tipasa, 
composé de camions et de véhicules en 
provenance des wilayas d’Alger, de Blida 
et d’Ain Defla pour apporter un soutien 
face aux dégâts enregistrés après de fortes 
pluies, selon le wali, Abou Bekeur Eseddik 
Boucetta. Dans un communiqué d’évalua‐
tion de la situation, le wali a expliqué que 
dans le cadre du “renforcement de la gran‐
ge de la wilaya avec des moyens logis‐
tiques pour faire face aux dégâts causés 
par les intempéries qui ont oscillé entre 
100 et 160 mm dans certaines communes 
de l’Est, les services de la wilaya ont reçu 
un convoi composés de 100 camions, 
machines et grues spécialisés dans l’ou‐
verture des routes et l’enlèvement des 
déchets et de la poussière. Boucetta a indi‐
qué que cette aide, qui s’inscrit “dans le 
cadre de la solidarité inter‐wilaya, se pour‐

suit chaque fois que nécessaire”, souli‐
gnant que “la situation est stable et sous 
contrôle”, étant donné que les routes ont 
été rouvertes pour réapprovisionner la 
population en énergie électrique, dont la 
coupure a été décidée par précaution. Le 
même responsable a indiqué que les fortes 
pluies, qui ont provoqué des blocages et 
l’effondrement de certains bâtiments et la 
levée des eaux dans les rues, ont touché 
sept communes appartenant aux daïras de 
Fouka, Kolea et Bousmail, précisant que 
l’évaluation des pertes et dommages “est 
toujours en cours pour les déterminer”. Le 
wali de Tipasa a confirmé que les élèves 
retourneront à l’école, dimanche prochain, 
annonçant que “la mise en place d’un 
comité technique communal composé d’un 
certain nombre de secteurs pour commen‐
cer, ce samedi, à compter les logements 
endommagés. “Il est de la responsabilité 

de ce comité de recenser les superficies 
agricoles et la wilaya qui ont connu des 
pertes à Khemisti, tandis que le processus 
d’évaluation de la situation est en cours au 
niveau de divers autres organismes secto‐
riels, tels que les travaux publics, l’irriga‐
tion, la construction , de l’éducation, de la 
santé, de la formation professionnelle, de 
la jeunesse et des sports susceptibles 
d’avoir été touchés par des fuites d’eau”, 
précise la même source. Et d’ajouter que 
les efforts des différents départements de 
la wilaya pour éliminer les vestiges des 
fluctuations météorologiques se poursui‐
vent pour la deuxième journée consécuti‐
ve, enregistrant un retour progressif à la 
vie normale, saluant dans ce sens les ini‐
tiatives volontaires de la société civile et 
des citoyens dans ce genre de circons‐
tances. 

R. R.
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E
spérons que le dia‐
logue productif l’em‐
porte  sur les pas‐
sions. Comme l’ont  
souligné le prési‐
dent de la répu‐
blique et récemment 
l’ambassadeur d’Al‐
gérie à Bruxelles, 
elle  honorera ses 

engagements internationaux pour 
l‘approvisionnement en hydrocar‐
bures quel que soit le pays, dans le 
cadre strict du  respect des contrats. 
La révision des prix est contenu dans 
les clauses, en principe toutes les 
deux années,  en rappelant que par le 
passé, ce sont deux pays l’Italie et 
l’Espagne qui avaient demandé la 
révision des prix à la baisse, lorsque 

le cours étaient bas. Aujourd4hui en 
toute souveraineté, le cours étant la 
hausse l’Algérie est en droit de 
demander une révision des prix à la 
hausse 
 
1.-QUELLES SONT LES 
RELATIONS ÉCONOMIQUES 
DE L’ALGÉRIE  AVEC LE 

RESTE DU MONDE ? 
En dépit des relations politiques 
mouvementées depuis de longues 
décennies, l’Europe demeure le pre‐
mier partenaire de l’Algérie, mais les 
échanges restent loin d’un optimum 
possible, comme en témoigne la 
structure du commerce extérieur du 
pays. En 2019,, la France était le 1er 
client de l’Algérie (14 % du total), 

devant l’Italie (13 %
%). La Chine était e
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n L’Algérie, étant reconnue par la communauté inter-
nationale comme un acteur clef de la stabilité de la 

région méditerranéenne et africaine, dans ses relations 
s’en tient à la légalité internationale ayant adopté une 
position de neutralité dans le conflit en Ukraine lors du 
récent vote à l’ONU, tissant d’excellentes relations avec la 
Russie, la Chine les USA, la majorité des pays européens et  
d‘autres pays en Afrique, en Asie, en Amérique du Sud et au 
Moyen-Orient, défendant avant tout sa souveraineté qui            
n’a pas de prix. Aussi les supputations récentes de cer-
tains responsables espagnols, avis qui ne fait pas  l’una-
nimité en Espagne, que les tensions actuelles  seraient 

dictées par Moscou à l’Algérie, ne tiennent pas la route du fait du renforcement 
récent des relations économiques avec l’Italie, la France, l’Allemagne et les USA 
tout en gardant des relations stratégiques avec la Russie . 

ABDERRAHMANE MEBTOUL 
Professeur des universités, expert interna-
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2.-RELATIONS 
COMMERCIALES ALGÉRIE 
/ESPAGNE EN 2021 
Selon les données internationales 
nous avons la situation suivante  des  
principaux indicateurs économiques   
de l’Algérie et de l’Espagne. Pour l’Es‐
pagne le PIB (produit intérieur brut à 
prix courant  ( donc devant tenir 
compte  des fluctuations monétaires 
euro/dollar étant plus juste de rai‐
sonner à prix constants ) de 1426 mil‐
liards de dollars en 2021 contre 1280 
en 2020. Les exportations  de biens ( 
non compris les services) ont totalisé 
307 milliards de dollars en 2020 et 
les importations 324  contre  en 2021  
325 milliards de dollars  pour les 
exportations  et 354 milliards de dol‐
lars pour les importations   Pour l’Al‐
gérie le PIB  est évalué à 147 milliards 
de dollars en 2020 et 163 en 2022. Du 
fait de l’épidémie du coronavirus qui 
a affecté surtout les exportations 
d’hydrocarbures représentant avec 
les dérivées environ 97/98% des 
entrées en devises , les exportations 
ont été  de 23,9 milliards de dollars et 
les importations de biens non com‐
pris les  services  de 33,8 milliards de 
dollars en 2020. Pour 2021, les expor‐
tations avoisinent les 37/38 milliards 
de dollars dont 34,5 provenant des 
hydrocarbures, Sonatrach incluant   
environ 2, 5 milliards de dollars de 
dérivées comptabilisées dans la 
rubrique hors hydrocarbures. Pour 
2022, comme je l’ai mis  en relief dans 
une interview au quotidien français le 
Monde.fr Paris, début juin 2021,  et 
récemment le 11 juin 2022 lors du 
Forum  initié par le quotidien gouver‐
nemental Ech Chaab  sur les défis de 
la  transition économique, les recettes 
prévues seraient entre 58/59 mil‐
liards de dollars. Pour le commerce 
entre l’Espagne et l’Algérie,  nous 
avons  les résultats suivants : En 
2020, l'Algérie a importé pour 2,1 
milliards de dollars d'Espagne contre 
2,9 milliards en 2019, soit une baisse 
de près de 21%. Dans le même temps, 
les exportations algériennes vers l'Es‐
pagne ont chuté de 40%, passant de 
près de 4 milliards de dollars en 2019 
à 2,3 milliards de dollars en 2020, 
selon les chiffres des Douanes algé‐
riennes.  Pour 2021, nous avons   une 
valeur d’environ 7 milliards de dol‐
lars, les exportations Algérie Espagne 
sont d’environ 4,9, principalement les 
hydrocarbures,  et  les importations d’ 
Espagne de 2,1 milliards de dollars.  
Les exportations espagnoles vers l'Al‐
gérie comprennent le fer et l'acier, les 
machines, les produits de papier, le 
carburant et les plastiques, tandis que 
les exportations de services compren‐
nent la construction, les affaires ban‐
caires et les assurances. Les entre‐
prises énergétiques espagnoles 

Naturgy, Repsol et Cepsa ont des 
contrats avec la compagnie gazière 
publique algérienne Sonatrach.   
Selon les statistiques de l'organisme 
public espagnol Strategic Reserves of 
Petroleum Products Corporation 
(Cores), sous la tutelle du ministère 
de la Transition écologique, L’Algérie 
demeure le premier fournisseur de 
l’Espagne en gaz, avec 41,4% des 
importations espagnoles entre le 1er 
janvier 2021 et fin janvier 2022,   Les 
Etats‐Unis, qui tentent une plus gran‐
de percée en Europe, notamment à la 
faveur de la crise avec la Russie, sont 
le deuxième fournisseur de gaz de 
l’Espagne, loin derrière l’Algérie, avec 
une part de 16,9% du total des impor‐
tations espagnoles  la    Russie  est le 
quatrième fournisseur, avec 8,7% sui‐
vie par  le Qatar (6,3%) et le reste du 
monde 8,8%. 
 
3.-L’ALGÉRIE, ACTEUR 
STRATÉGIQUE 
DE L’APPROVISIONNEMENT  
EN ÉNERGIE DE L’EUROPE 
Les réserves algériennes sont   d’envi‐
ron 2500 milliards de mètres cubes 
gazeux  et 10  milliards de barils de 
pétrole ( source conseil des ministres 
2019). Sans compter la part du GNL 
représentant 33% des exportations, 
pour les canalisations, part 67%,  nous 
avons le Transmed via l’Italie, la plus 
grande canalisation d’une capacité de 
33,5 milliards de mètres cubes gazeux 
via la Tunisie, avec en 2021 une 
exportation d’environ de 22 milliards 
de mètres cubes gazeux, existant une 
possibilité, au maximum, il ne faut pas 
être utopique ayant assisté à un désin‐
vestissement dans le secteur, donc 
sous réserve de l’accroissement de la 
production interne d’un supplément à 
court terme, au maximum de 3⁄4 mil‐
liards de mètres cubes gazeux, de 10 à 
11 à moyen terme. Nous avons le 
Medgaz directement vers l’Espagne à 
partir de Beni Saf au départ d’une 
capacité de 8 milliards de mètres 
cubes gazeux qui après extension 
depuis février 2022 la capacité ayant 
été portée à 10 milliards de mètres 
cubes gazeux et le GME via le Maroc 

dont l’Algérie a décidé d’abandonner, 
le contrat s’étant achevé le 31 octobre 
2022, d’une capacité de 13,5 de mil‐
liards de mètres cubes gazeux. Mais, il 
faut être réaliste, Sonatrach est 
confrontée à plusieurs contraintes 
notamment la forte consommation 
intérieure, en 2021 presque l’équiva‐
lent des exportations ,  qui risque 
horizon 2025/2030 de dépasser les 
exportations actuelles, dossier lié à la 
politique des subventions sans cibla‐
ge, dossier sensible qui demande un 
système d’information en temps réel 
et la maîtrise de la sphère informelle 
qui contrôle, selon les propos du pré‐
sident de la République entre 
6000/10.000 milliards de dinars, soit 
entre 33 et 47% du PIB. Sous réserve 
de sept conditions, l’Algérie horizon 
2025/2027, pourrait  pouvant dou‐
bler les capacités d’exportations de 
gaz environ 80 milliards de mètres 
cubes gazeux  avec une part  entre  
20/25% de l’approvisionnement de 
l’Europe : La première condition  
concerne l’amélioration de l’efficacité 
énergétique et  une nouvelle politique 
des prix renvoyant au dossier de sub‐
ventions   La deuxième condition est 
relative  à l’investissement à l’amont 
pour de nouvelles découvertes d’hy‐
drocarbures traditionnels, tant en 
Algérie que dans d’autres contrées du 
monde,  mais pouvant découvrir des 
gisements non rentables financière‐
ment  un des conseils réent des 
ministres   a annoncé 40 milliards de 
dollars d’investissement  sur les  5 
prochaines années dont 8 pour 2022; 
et le partenariat avec l’étranger étant 
liée aux décrets d’application  de la 
nouvelle loi des hydrocarbures 
notamment son volet fiscal  La troisiè‐
me condition, est liée au développe‐
ment des énergies renouvelables  
(actuellement dérisoire moins de 1% 
de la consommation globale) devant 
combiner le thermique et le photovol‐
taïque le coût de production mondial 
a diminué de plus de 50% et il le sera 
plus à l’avenir où, avec plus de 3000 
heures d’ensoleillement par an, l’Algé‐
rie a tout ce qu’il faut pour développer 
l’utilisation de l’énergie solaire   La 
quatrième condition, selon la déclara‐

tion de plusieurs ministres de l’Éner‐
gie entre 2013/2020,  l’Algérie comp‐
te construire sa première centrale 
nucléaire en 2025 à des fins paci‐
fiques, pour faire face à une demande 
d’électricité galopante   La cinquième 
condition,  est le développement du 
pétrole/gaz de schiste, selon les 
études américaines, l’Algérie possé‐
dant  le troisième réservoir mondial, 
d’environ 19 500 milliards de mètres 
cubes gazeux,  mais qui  nécessite, 
outre un consensus social interne, de 
lourds investissements, la maîtrise 
des nouvelles technologies qui protè‐
gent l’environnement et des partena‐
riats avec des firmes de renom   La  
sixième  condition, consiste en la 
redynamisation du projet GALSI, 
Gazoduc Algérie‐Sardaigne‐Italie, qui 
devait être mis en service en 2012 
d’une capacité de 8 milliards de 
mètres cubes gazeux   La septième 
condition  est  l’accélération de la réa‐
lisation du gazoduc Nigeria‐Europe 
via l’Algérie d’une capacité de plus de 
33 milliards de mètres cubes gazeux, 
un cout  selon  les études euro‐
péennes  d’environ 20 milliards de 
dollars et nécessitant l’accord de l’Eu‐
rope principal client.  Cependant, 
l’avenir appartenant à l’hydrogène 
comme énergie du futur 2030/2040 
En résumé,  pour  l’Europe, l’Algérie 
est un partenaire  clef, et pour l’Algé‐
rie, l’Europe est un partenaire straté‐
gique dans le domaine économique et 
même sécuritaire afin dans le cadre 
d’un partenariat gagnant‐gagnant 
afin de  faire du bassin méditerranéen 
un lac de paix et de prospérité parta‐
gé. En n’oubliant jamais  que dans les  
relations internationales n’existent 
pas de sentiments mais que des inté‐
rêts, chaque pays défendant ses inté‐
rêts propres. Car face aux nouveaux 
enjeux, l’épidémie du coronavirus, le 
réchauffement climatique avec  la 
maîtrise de l’eau principal input de la 
sécurité alimentaire et la  crise ukrai‐
nienne préfigurent d’importantes 
mutations mondiales dans les rela‐
tions internationales, militaires, sécu‐
ritaires, politiques, culturelles et éco‐
nomiques.  
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L
es pays africains continuent 
de lutter contre les mines 
antipersonnel héritées du 

colonialisme ou implantées par 
les différents groupes armés 
opérant dans plusieurs régions, 
au moment où le Sahara occi‐
dental est considéré comme un 
des territoires les plus pollués 
au monde par ces engins explo‐
sifs que le Maroc utilise en vio‐
lation de toutes les conventions 
internationales. 
Depuis son indépendance, l'Al‐
gérie s'est lancée dans une 
course effrénée pour retirer les 
mines dissimulées lors de la 
période coloniale, notamment 
sur les lignes Challe et Morice 
dans l'est et l'ouest du pays. 
En effet, en plus de toutes les 
atrocités qu'elle avait commises 
durant 132 ans de colonisation, 
la France avait laissé plus de 11 
millions de mines en Algérie, 
causant des milliers de morts et 
de blessés parmi les citoyens 
algériens. Plus de deux décen‐
nies après l'adoption du Traité 
historique d'interdiction des 
mines et la création de l'Action 

anti‐mines des Nations unies, 
plusieurs autres pays africains, 
comme le Mali, le Burkina Faso 
et le Niger continuent égale‐
ment de subir les conséquence 
des mines implantées dans 

leurs territoires.  En Libye, où 
plus de 360 personnes ont été 
victimes d'engins explosifs 
depuis 2020, 27.400 munitions 
explosives ont été retirées à Tri‐
poli, Misrata, Benghazi et Syrte, 

selon la Mission d'appui des 
Nations unies dans le pays 
(Manul) qui a insisté sur la 
nécessité de faire plus et de 
redoubler d'efforts pour mettre 
le pays sur la voie d'un avenir 

plus sûr, exempt de risques 
d'explosion. En 2022, les parte‐
naires libyens ont déminé et 
détruit quelque 18.000 engins 
explosifs et jugé que 2,3 mil‐
lions de mètres carrés de ter‐
rain étaient sûrs. Toutefois, plus 
de 15 millions de mètres carrés 
de terres dans le seul sud de 
Tripoli ont été désignés comme 
zones dangereuses suspectes 
ou confirmées. Depuis le début 
de la Mission multidimension‐
nelle intégrée des Nations unies 
pour la stabilisation au Mali 
(Minusma) en 2013, les engins 
explosifs improvisés ont tué au 
moins 93 Casques bleus (chiffre 
de juin 2022). En Angola, mal‐
gré la fin de la guerre civile en 
2002, des millions de mines ter‐
restres et de munitions non 
explosées sont toujours dissé‐
minées dans tout le pays et le 
seul recensement national 
effectué par le gouvernement 
angolais (en 2014) a révélé 
qu'environ 88.000 personnes 
vivaient avec des blessures cau‐
sées par des mines terrestres 

I.M./Aps

L'ÉLIMINATION DES MINES ANTIPERSONNEL 

L'autre combat du continent africain
En plus de toutes les atrocités qu'elle avait commises durant 132 ans de colonisation, la France avait laissé plus de 11 millions de mines 
en Algérie, causant des milliers de morts et de blessés parmi les citoyens algériens.

C’EST L’ANCIEN MINISTRE DES TRANSPORTS DU MAROC QUI LE DIT CONCERNANT LES INDICATEURS 
ÉCONOMIQUES :  

« Tous les indicateurs sont à l’orange-rouge »  
Le Maroc fait face à moult défis 
à relever en 2023, notamment 
en matière de développement 
économique, social et environ‐
nemental. 
Les influences extérieures peu‐
vent, en effet, avoir un impact 
significatif sur l'économie 
marocaine, ce qui rend essen‐
tiel de renforcer sa résilience 
économique. 
Dans une interview accordée à 
Anadolu, l'ancien ministre 
marocain des Transports, Najib 
Boulif, a estimé que le bilan de 
la situation économique au 
Maroc depuis le début de l'an‐
née 2023 subit une sorte d'in‐
cohérence et de décalage dans 
le traitement des indicateurs 
économiques. 
Le Maroc ne s'est pas encore 
remis des conséquences néga‐
tives de la guerre russo‐ukrai‐
nienne, notamment en ce qui 
concerne l'indice des prix à la 
consommation. 
Selon lui, le gouvernement 
aurait pu gérer les excédents 
pour mener à bien des mesures 
économiques, financières et 
sociales exceptionnelles. 
"Le déclin de l'activité qui a été 
enregistré dans le monde ne 
peut pas être entièrement attri‐

bué à la guerre russo‐ukrai‐
nienne", a déclaré Boulif. 
L’ancien responsable marocain 
a affirmé qu’avant le déclen‐
chement de la guerre, le Fonds 
monétaire international s'at‐
tendait à une baisse significati‐
ve de la croissance aux États‐
Unis, passant de 5,6% en 2021 
à 4% en 2022 et à 2,6% en 
2023’’. 
Concernant les répercussions 
de la guerre sur les prix, Bouli‐
fa a déclaré que la hausse des 
prix de l'énergie, des aliments, 
des matières premières et des 
approvisionnements dépen‐
dants, ont exacerbé les pres‐
sions inflationnistes. 
Selon Boulif, "l'inflation antici‐
pée au Maroc a trois compo‐
santes. La première est liée à 
l'inflation mondiale, qui est une 
inflation importée". Alors que 
le deuxième élément est lié à la 
baisse de l'offre, car la séche‐
resse a entraîné une nette 
réduction de la production 
agricole, tandis que le troisiè‐
me type d’inflation est princi‐
palement lié aux coûts élevés’’. 
Impacté de manière négative 
par la guerre russo‐ukrainien‐
ne, le Maroc a enregistré un 
taux d'inflation annuel qui s'est 

accéléré à 8,9% en janvier, 
contre 6,6% en décembre. 
Cette hausse est due à l’aug‐
mentation des prix des 
matières premières dont, la 
nourriture et l'énergie au pre‐
mier plan. 
Début septembre, le gouverne‐
ment marocain a annoncé que 
le salaire minimum passera à 3 
500 dirhams dans le secteur 
public (350 $). Et en mars 
2022, le gouvernement maro‐
cain a décidé d'apporter un 
soutien financier compris entre 

100 et 700 dollars aux tra‐
vailleurs du secteur des trans‐
ports, pour atténuer les effets 
de la hausse des prix du carbu‐
rant. L'ancien ministre maro‐
cain des Transports a déclaré 
que "le gouvernement portant 
plus tôt une orientation libéra‐
le (rugueuse), n'a pas été en 
mesure de réaliser ce qu'il pro‐
posait dans son programme de 
travail".  
"Il est difficile, par exemple, 
pour le gouvernement actuel 
d'éluder ce qui est lié à la pro‐

tection sociale et à la couvertu‐
re maladie (assurance mala‐
die)’’. 
Et d’ajouter, ‘’Si le gouverne‐
ment el Otmani a atteint un 
taux de croissance de 7,6 % en 
2021, le gouvernement actuel, 
au cours de sa première année 
de travail, n'a enregistré que 
1,3 %’’. ‘’Si le déficit du compte 
courant est environ 2,3% du 
produit intérieur brut en 2021, 
il s’est creusé à 3,3% en 2022’’, 
explique‐t‐il. 

I.M./avec agences 

MALI        

Ruée vers l’or à Almaghmor 
La localité du Nord‐Ouest, à une centaine 
de kilomètres de Tombouctou, est hors de 
contrôle de l’État malien qui pourtant 
ambitionne d’imposer sa loi partout sur le 
territoire national. Mais de très nom‐
breuses personnes continuent, depuis une 
semaine, de prendre d’assaut un site en 
espérant trouver le métal jaune et chan‐
ger de vie. Depuis plus d’une semaine, 

bravant l’insécurité et les conditions cli‐
matiques difficiles, ils sont nombreux à 
prendre la direction de Almaghmor, loca‐
lité malienne située à une centaine de 
kilomètres de Tombouctou, dans le nord‐
ouest du pays. Sur le site en plein désert, 
des autochtones auraient découvert une 
mine d’or à ciel ouvert. Sur place, selon les 
vidéos qui tournent en boucle sur les 

réseaux sociaux, on peut voir de grands 
trous déjà creusés. À la force des bras, ça 
creuse avec des pioches, mais également 
avec des outils plus perfectionnés. 
D’autres chercheurs d’or ont en main des 
détecteurs de métaux, d’autres encore 
sont arrivés sur les lieux avec groupes 
électrogènes pour travailler jour et nuit. 
Certains rêvent même d’installer dans la 

localité un réseau internet et surtout un 
important point d’eau. La sécurité sur 
place est assurée par des hommes armés. 
Selon deux élus de la région interrogés 
séparément, des jeunes ont déjà trouvé 
sur le site une quantité non négligeable de 
graviers aurifères. Reste à savoir la quan‐
tité de métal jaune récupérée, tout ce qui 
brille n’étant pas de l’or. I.M. 



ÉCONOMIE
JEUX ARABES 

L'UANOC effectuera bientôt une 
visite d'inspection en Algérie 

2023 précède 
directement les Jeux 
Olympiques de Paris-
2024. La 15e édition 
des Jeux arabes 
«devrait rencontrer un 
franc succès. Et les 
Fédérations arabes 
seront probablement 
nombreuses à s'y 
engager, avec l'espoir 
de faire gagner des 
points à leurs athlètes 
dans la perspective 
d'une qualification aux 
JO d'été». 
 
 
Une délégation de l'Union des 
comités olympiques natio‐
naux arabes (UANOC) effec‐
tuera bientôt une visite d'ins‐
pection en Algérie, en prévi‐
sion de la 15e édition des Jeux 
arabes qu'abritera le pays du 
5 au 15 juillet prochains, a 
appris l'APS mercredi auprès 
du Secrétaire général du 
Comité olympique et sportif 
algérien (COA), Kheireddine 
Barbari. "Dans environ dix 
jours, une délégation de 
l'Union des comités olym‐
piques nationaux arabes 
effectuera une visite de tra‐
vail en Algérie, qui aura pour 
but d'inspecter les différentes 
infrastructures qui abriteront 
la 15e édition des Jeux 
arabes", a‐t‐il annoncé en 
marge d'une conférence sur 
la communication et le sport 
au service du rapprochement 
arabe, tenue mercredi à 
Alger. "L'organisation de cet 

évènement a été confiée à 
l'Algérie depuis peu, mais 
cela ne nous pose aucun pro‐
blème, car notre pays dispose 
de tous les moyens néces‐
saires pour relever le défi", a 
ajouté Barbari, actuel prési‐
dent de la Fédération algé‐
rienne de cyclisme (FAC). 
"D'ailleurs, tout se présente 
bien", a‐t‐il encore assuré, en 
promettant que "tout devrait 
être fin prêt" au moment de la 
prochaine visite de l'UANOC. 
Etant donné que cette année 
2023 précède directement les 
Jeux Olympiques de Paris‐
2024, Barbari s'est dit 
"convaincu" que la 15e édi‐
tion des Jeux arabes "devrait 
rencontrer un franc succès", 

car, a‐t‐il dit, "les Fédérations 
arabes seront probablement 
nombreuses à s'y engager, 
avec l'espoir de faire gagner 
des points à leurs athlètes 
dans la perspective d'une 
qualification aux JO" d'été. La 
15e édition des Jeux sportifs 
arabes se déroulera dans 
quatre wilayas: Alger, Tipaza, 
Constantine et Annaba, alors 
que le complexe touristique 
de Zéralda servira de village 
olympique pour les athlètes et 
leur encadrement. L'organisa‐
tion de ces Jeux Arabes a été 
attribuée à l'Algérie par le 
Bureau exécutif de l'Union 
des comités nationaux olym‐
piques arabes le 14 mars der‐
nier à Djeddah (Arabie Saou‐

dite). Les vingt disciplines 
sportives inscrites à ces jeux 
sont: le football, le handball, le 
basketball, le volleyball, l'ath‐
létisme, la boxe, le judo, les 
luttes associées (garçons uni‐
quement), la natation, le kara‐
té, le breaking (garçons uni‐
quement), la gymnastique, le 
badminton, le cyclisme, l'hal‐
térophilie, la voile, le tennis 
de table, les sports de boules, 
l'escrime et les échecs. Lors 
de sa dernière réunion en 
Arabie Saoudite, l'Union des 
comités nationaux olym‐
piques arabes avait appelé à 
''l'implication de tous", pour 
la réussite de l'évènement. 

APS
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FOOT 
ACCESSION HISTORIQUE 
DE LA JS GUIR EN LIGUE 2 
Le club de football de la Jeunesse 
Sportive de Guir (JS Guir) à Abad‐
la (88 km au sud de Béchar), a 
réalisé vendredi une accession 
historique en Ligue 2 amateur, 
après avoir remporté une large 
victoire (5‐0) contre Itihad Fenou‐
ghil (Adrar), pour le compte de la 
33e et avant‐dernière journée du 
championnat Inter‐régions "Sud‐
Ouest", au stade Benyoucef‐Billal 
d'Abadla.. Cette accession, la pre‐
mière dans l'histoire de la JS Guir, 
club fondé lors de la saison 1963‐
1964, a été fêtée comme il se doit 
par les fans et la population d’Aba‐
dla, où les joueurs et le staff tech‐
nique à leur tête le coach Mebarek 
Kasmi, ont été ovationnés par les 
fans et les présents à cette occa‐
sion", a déclaré à l'APS, le respon‐
sable de la communication de ce 
club, Benlakhdar Hachemi. "Cette 
accession historique en Ligue 2, est 
une étape très importante dans 
l’histoire du mouvement sportif à 
Abadla, de même qu’elle est la 
preuve de l’abnégation des diri‐
geants, joueurs et du staff tech‐
nique du club, qui se sont assignés 
comme objectif au cours de la sai‐
son 2022/2023 l’accession en 
ligue.2", a‐t‐il souligné. ''Les 
encouragements des fans de notre 
club, des autorités locales tant de 
la wilaya que de la collectivité 
d'Abadla et de la cimenterie de 
Saoura, qui relève du groupement 
industriel public des ciments d’Al‐
gérie (GICA), ont été d’un apport 
très important dans cette réalisa‐
tion, de même qu’ils constituent 
un signe d’encouragement supplé‐
mentaire pour nous, qui doit nous 
inciter à aller de l'avant et faire de 
belles performances durant la 
prochaine saison 2023/2024 au 
sein du championnat de la 
ligue.2", a‐t‐il poursuivi. 

R.S.

La performance sportive requiert une meilleure 
gestion du stress chez les athlètes 

Entraîneurs, athlètes et psycho‐
logues sportifs ont été unanimes à 
dire que la capacité de gérer le stress 
avant, pendant et après les compéti‐
tions constitue un aspect détermi‐
nant d'une performance sportive de 
haut niveau, samedi dernier à Alger 
lors du symposium international sur 
la gestion du stress en période com‐
pétitive. Organisé par le Comité 
olympique et sportif algérien (COA), 
le symposium international de psy‐
chologie du sport intitulé "la gestion 
du stress en période compétitive" a 
été l'occasion pour les intervenants 
de présenter leurs expériences et 
expliquer les différents méthodes de 
gestion de stress d'un nombre 
important d'athlètes". Le stress fait 
partie intégrante de la compétition 
sportive. Alors que certains athlètes 
utilisent leur stress pour générer 
l’énergie physique et mentale néces‐
saire à l'accomplissement de perfor‐
mances sportives optimales, d’autres 
en revanche, ressentent d’intenses 
malaises physiques ainsi que de 
grandes inquiétudes psychologiques 
qui les empêchent d'atteindre le 
niveau de performance optimal", a 
fait savoir Mme Aurore Langounné, 

psychologue et préparatrice mentale 
au Centre de ressources en optimisa‐
tion de la performance et psycholo‐
gie du sport (CROPS) en France. Pour 
elle, en dépit de ce consensus, "très 
peu d’entraîneurs et d’athlètes 
consacrent le temps nécessaire à 
l’apprentissage, au développement 
et à l’utilisation des stratégies de ges‐
tion du stress ». "La relaxation 
semble associée aux bonnes perfor‐
mances sportives. Il serait pertinent 
que les athlètes apprennent à utiliser 
des techniques de relaxation afin 
d’être capable de contrôler leur ten‐
sion nerveuse et physique durant les 
compétitions sportives. Les résultats 
de nos recherches montrent que la 
relaxation facilite la performance en 
augmentant la confiance et l’énergie 
physique des athlètes et en réduisant 
leur inquiétude psychologique.", a 
dit Mme Aurore Langounné. De son 
côté, Stéphane Limousin, prépara‐
teur mental et responsable de forma‐
tion au Centre de Ressources d'Ex‐
pertise et de Performance Sportive 
(CREPS), a présenté son expérience 
au sein de la fédération française 
d'escrime lors des Jeux olympiques‐
2020 de Tokyo. "La fédération fran‐

çaise d'escrime a remporté cinq 
médailles dont une en or grâce à 
Romain Cannone(épée), mais 
croyez‐moi, ce n'était pas évident 
pour moi de faire mon travail de pré‐
parateur mental en pleine période de 
Covid‐19. C'est une relation de 
confiance et d’échange. Il n y a pas de 
confidence. On confond souvent pré‐
paration mentale et psychologie, ça 
n’a rien à voir", a‐t‐il confié à l'APS. 
Et d'ajouter: "la préparation mentale 
est un travail de l'ombre. Il y a le tra‐
vail de l’entraîneur qui voit les ath‐
lètes tous les jours et sans ce travail 
là, la préparation mentale ne sert à 
rien. Il faut rendre à César ce qui est 
à César et l'athlète est responsable 
de son résultat et de sa performance. 
La préparation mentale est une des 
ressources très importantes, per‐
mettant de gérer l’environnement et 
la pression, mais il y a tout le travail 
en amont". De son côté, Mme Nadia 
Bedad, Docteur en psychologie cli‐
nique et Maître de conférences à 
l'Université Alger 2, a mis en exergue 
les atouts à entreprendre en matière 
de gestion du stress avant chaque 
compétition. "La relaxation joue un 
rôle important d'où la nécessité d'in‐

clure des séances dans les entraîne‐
ments pour que les athlètes appren‐
nent à utiliser cette stratégie de ges‐
tion du stress en situation de compé‐
tition. Il faut mettre un programme 
personnalisé pour mieux com‐
prendre le bien‐être émotionnel, 
l'hygiène de vie et la gestion du 
temps afin d'établir les besoins", a‐t‐
elle expliqué. Dans le même ordre 
d'idée, Mme Karima Hadj Arab, psy‐
chologue et préparatrice mentale 
des équipes nationales, a partagé son 
expérience lors des Jeux olympiques 
de Tokyo. "Les entraîneurs devraient 
faire en sorte que les athlètes se 
concentrent sur le processus menant 
aux bonnes performances plutôt que 
sur la performance elle‐même. Pour 
ce faire, les entraîneurs devraient 
fixer des objectifs d’efforts et de par‐
ticipation maximale (concentration 
et contrôle des émotions), plutôt que 
des objectifs de rendement (victoire, 
défaite, médailles, etc...)". Deux ate‐
liers sur l'imagerie mentale et la 
cohérence cardiaque ont été installés 
en marge du symposium internatio‐
nal sur la gestion du stress en pério‐
de compétitive. 

APS 
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ENTRETIEN AVEC KARIM CHIKH, JOURNALISTE ET ÉCRIVAIN, AUTEUR DE « ANGRAS UVUKLAN »    

«Mon livre est le fruit de plusieurs 
années de recherche»

L’
ouvrage va certainement provo‐
quer des polémiques vu que 
contrairement à  ce qui était admis 

jusqu’à maintenant, il avance que l’année 
est composée de treize mois et de sept 
saisons. L’auteur a bien voulu répondre à 
nos questions.  

n L’Exprpressss : Vouous venez de publblier    un 
ououvrarage sur le calendririer agrairraire 
amaziamazighgh. . Pensnsez-vouous avoirir faiait à traraversrs 
cece livre le touour de la quequestion ? 

Karim Chikh : Cet ouvrage  est le pro‐
duit de mes travaux de recherche, 
presque une vingtaine d’années de 
recherche  à travers plusieurs wilayas, 
notamment dans les wilayas de la Kaby‐
lie. J’ai effectué ces recherches sur le ter‐
rain, dans les villages auprès des vieux, 
des vieilles et des bergers qui sont en 
rapport quotidiennement avec la nature. 
Mon travail en tant que producteur 
d’une émission radiophonique en langue 
kabyle intitulée Udem n taddart‐iw (Por‐
trait de mon village) m’a permis de  
questionner des villageois, un peu par‐
tout, sur diverses questions liées à leur 
vécu dont notamment les travaux agri‐
coles, le cours des saisons, les rites tradi‐
tionnels… C’est ainsi que j’ai récolté tout 
ce qui  a trait au calendrier amazigh. 
D’un village à un autre, d’une région à 
une autre, j’ai fait une belle moisson de 
notes et d’informations sur la manière 
dont les anciens paysans de l’Afrique du 
Nord  employaient leur temps pour 
régler leurs travaux agricoles saison‐
niers et les rites y afférents. J’ai repris 
toutes ces notes et ces informations en 
2022 pour établir un calendrier tel 
qu’utilisé anciennement. J’ai découvert 
que l’ancien calendrier amazigh est 
constitué de 13 mois, 7 saisons et  9 rites 
agricoles. J’ai passé plusieurs mois à écri‐
re  ce livre que j’ai appelé «  ANGRAS 
UVUKLAN » en raison de l’importance de 
ces deux mots qui sont en quelque sorte 
des marqueurs calendaires. « Angras » 
correspond au mois, aux saisons, aux 
rites, quant à  « Avukla »,  « il  correspond 
aux périodes de déroulement des tra‐
vaux agraires. 

n On remarmarqueque dansans votre ououvrarage queque 
cecertainsains nomsms des moisis ne sont paspas ceuceux 
utilisisés usueuellllement à l’exempmple de 
Mazazer, , Mararuz, , Tulest, , Tudest… … Où avez-
vouous trououvé touous ceces nomsms ? 

Dans mes recherches approfondies, j’ai 
trouvé  que notre ancien calendrier avait 
quasiment disparu après la conquête 
romaine de l’Afrique du Nord. 
Petit à petit, l’envahisseur romain a réus‐
si à  remplacer le calendrier berbère par 
le sien et à imposer sa culture et sa civi‐
lisation aux Numides.  
Mais malgré ce travail  de sape, et parce 
que notre culture est une culture princi‐
palement orale, des bribes de ce calen‐
drier en sont restés. La preuve, ce sont 
les mots que vous avez soulignés et bien 
d’autres qui ont survécu à toutes les 
dominations.    

n Même remarmarqueque coconcecernanrnant les 
saissaisonsns. . Alorsrs queque touout le monde croit 
queque      Erbi3 et Tafsut sont des synonymes 
et leueur utilisaisation dépend des usasages 
régionanaux cocommmme pouour beaucouucoup de 
mots kabyles, , vouous, , vouous dites dansans votre 
livre queque ceces mots désisignent deueux 
péririodes difffférentes, , de même queque pouour 
Ccecetwa et Tagrest. . Queuelllle explication 
donnnnez-vouous à cecela ? 

Concernant les saisons, c’est là que rési‐
de le grand problème. 
Les gens pensent que certains mots 
qu’on utilise pour désigner les saisons 
sont d’une autre origine que berbère. 
C’est faux ! Tous les mots utilisés comme 
Erbi3, Tafsut, Ccetwa, tagrest… sont 

d’origine berbère. On ne doit pas se réfé‐
rer aux dictionnaires actuellement en 
usage qui privilégient ce que vous avez 
avancé dans votre question, mais il faut 
plutôt faire confiance aux bergers et aux 
paysans qui savent mieux que les livres 
ce que veulent dire les mots Erbi3 et taf‐
sut qui désignent deux périodes de ce 
qui est appelé printemps en français. Il 
en est de même pour Ccetwa et tagrest. 

n En papage 17 de votre livre, , on lit queque la 
joujournrnéeée est divisiséeée en viningtgt parparties et 
vouous donnnnez à chaqueque parpartie un nom. . 
Presqueque un nom pouour chaqueque heueure de la 
joujournrnéeée… … C’est une prpremimière, , cecela n’a 
jamaisamais été dit parpar persrsonnnne ! 

Rien d’étonnant !  Ce sont des appella‐
tions qu’on retrouve dans notre culture 
orale.  
C’est parce que ces noms ont un rapport 
étroit avec les occupations journalières 
qu’elles n’ont pas disparu. Le fait que 
c’est moi qui ai le premier à établir cette 
division journalière, n’enlève rien au fait 
que ces mots existaient depuis des 
lustres. Je n’ai rien inventé.   

n J’J’aiai remarmarquéqué queque vouous n’avez paspas 
cité les nomsms des joujoursrs de la semainmaine. . 
Est-cece un ououblbli ouou est-cece délibéré ? 

Ce qui est des noms de jours, dans mes 
recherches, j’ai utilisé plus les nombres  
qu’autre chose. Nos anciens ont donné 

beaucoup de valeur au nombre 7. On 
entend souvent dire «  Lfal n sevɛa ». 
Pour les jours et les travaux, ils comptent 
de un à sept : Ass amenzu, ass wis sin, 
etc.  Pour ce qui est des noms, je n’ai pas 
entendu un de nos anciens prononcer un 
nom en dehors des noms actuels. J’en ai 
tiré la conclusion que nos anciens n’ont 
pas de noms pour les jours. 

n Queuelllle réaction votre livre a-t-il 
suscité auprprès de la cocommmmunanauté 
uniniversrsitairaire ? 

Toutes les universités dans le monde 
accordent de la valeur aux travaux de 
recherche menés en dehors de l’univer‐
sité. Je souhaite que nos universités en  
fassent autant. Les universités ne doi‐
vent pas tourner le dos aux travaux 
menés par des autodidactes en dehors 
de leurs enceintes. 

n Je vouous laissaisse coconclure... ... 
Mon livre « ANGRAS UVUKLAN » tout 
comme mes autres ouvrages sont appré‐
ciés par les étudiants, les associations et 
les simples citoyens que je rencontre un 
peu partout  à travers mes conférences 
et mes ventes‐dédicaces. Je tiens à 
rendre à tous un vibrant hommage. Leur 
soutien ne fait que renforcer ma convic‐
tion à produire davantage pour pérenni‐
ser notre culture.   

B. B.

ACTUALITÉ

Le journaliste radiophonique Karim Chikh vient de publier un ouvrage consacré au calendrier amazigh. Intitulé en tamazight « Angras 
uvuklan «  et en français  « Le vrai calendrier berbère «, l’opus remet en cause les almanachs et les calendriers que publient les 
associations culturelles berbères. 

«Rassasset El Ghadr», courte œuvre théâtrale de 10 
minutes signée par le réalisateur Oussama Tellal et 
présentée samedi à la maison de la Culture Houari‐ 
Boumediene de Sétif, évoque les massacres du 8 mai 
1945. 
L’auteur du texte, Abla Belamri, a choisi de mettre en 
avant la coordination entre les Algériens aspirant à 
l’indépendance en dépit de leurs divergences poli‐
tiques au travers de la scène représentant le défunt 
moudjahid Abdelkader Yaala qui obtient auprès du 
sous‐préfet français l’autorisation verbale d'organiser 
la marche au nom de l’association les Amis du mani‐
feste et de la liberté fondée par Ferhat Abbas, alors 
que la planification et l’organisation (de la marche) 
étaient assurées effectivement par le Parti du peuple 
algérien qui était interdit. Présenté à l’occasion de la 
Journée nationale du scout, le spectacle a été interpré‐
té par 30 jeunes du Commissariat des Scouts musul‐
mans algériens (SMA) devant un public constitué de 

scouts et des cadres des divers secteurs qui ont été 
particulièrement émus par la scène représentant l'as‐
sassinat par balle du chahid symbole Saal Bouzid, tirée 
par l’officier de police français Oliver. «Rassasset El 
Ghadr» (Balle de la trahison), dont le rôle a été inter‐
prété par l'artiste Anis Fahd Zitouni, aspire à mainte‐
nir le contact entre la génération actuelle et celle de la 
Révolution de Novembre 1954. Produit par le Com‐
missariat de la wilaya de Sétif des SMA, la générale de 
cette œuvre a été jouée en 2021 devant l’ex‐hôtel de 
France, à l’endroit où a été assassiné le chahid Saâl 
Bouzid, première victime des massacres du 8 mai 
1945. La célébration de la Journée nationale du scout 
a été marquée par une cérémonie de recueillement à 
la mémoire des martyrs devant la stèle commémorati‐
ve Maqam Echahid, l'organisation d'une exposition 
sur le scoutisme à la maison de la Culture, la signature 
de conventions entre le commissariat des SMA et plu‐
sieurs secteurs. I.M. 

REPRÉSENTATION THÉÂTRALE   
 « Rassasset El Ghadr » évoque les massacres du 8 mai 1945

Entretien réalisé par Boualem B.
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L’Express : Vous venez de publier  un 
ouvrage sur le calendrier agraire 
amazigh. Pensez-vous avoir fait à travers 
ce livre le tour de la question ? 

On remarque dans votre ouvrage que 
certains noms des mois ne sont pas ceux 
utilisés usuellement à l’exemple de 
Mazer, Maruz, Tulest, Tudest… Où avez-
vous trouvé tous ces noms ? 

Même remarque concernant les 
saisons. Alors que tout le monde croit 
que   Erbi3 et Tafsut sont des synonymes 
et leur utilisation dépend des usages 
régionaux comme pour beaucoup de 
mots kabyles, vous, vous dites dans votre 
livre que ces mots désignent deux 
périodes différentes, de même que pour 
Ccetwa et Tagrest. Quelle explication 
donnez-vous à cela ? 

En page 17 de votre livre, on lit que la 
journée est divisée en vingt parties et 
vous donnez à chaque partie un nom. 
Presque un nom pour chaque heure de la 
journée… C’est une première, cela n’a 
jamais été dit par personne ! 

J’ai remarqué que vous n’avez pas 
cité les noms des jours de la semaine. 
Est-ce un oubli ou est-ce délibéré ? 

Quelle réaction votre livre a-t-il 
suscité auprès de la communauté 
universitaire ? 

Je vous laisse conclure... 
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L’EXPRESS DU 29/05/2023 ANEP : N° 2316013114

ACTUALITÉ

L’EXPRESS DU 29/05/2023 ANEP : N° 2316013167

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE 
 
WILAYA DE TISSEMSILT 
DAIRA DE TISSEMSILT  
COMMUNE DE TISSEMSILT 
NIF : 092438019012731 

 

AVIS D'ATTRIBUTION PROVISOIRE 
 

Conformément aux dispositions de L'article 65 du décret présidentiel 15‐247 du 02 
Dhou el Hidja 1436 correspond au 16 Septembre 2015 portant réglementation des 
marché publics et des délégations de service public, le Président de l'Assemblée 
Populaire Communale de Tissemsilt informe l'ensemble des soumissionnaires ayant 
participé à l'avis d'appel d'offre ouvert avec exigence de capacités minimales 
N°07/2023 paru à          le 27/04/2023 et L'EXPRESS le 27/04/2023 qu'à l'issue de 
l'analyse des offres, le service contractant attribuer les opérations provisoirement 
aux soumissionnaires indiqué ci‐dessous : 
 

 
Les soumissionnaires ayant participé à cet avis sont invités a ce rapprocher de la 
commune de Tissemsilt bureau des marches Pour prendre connaissance des résul‐
tats détailles de l'évaluation de leur offres techniques et financières durant les 03 
jours prendre à compter de la première parution de l'avis d'attribution provisoire 
des marches. Et conformément à l'article 82 du décret présidentiel 15‑247 du 02 
Dhou el Hidja 1436 correspond au 16 Septembre 2015 portant réglementation 
des marché publics et des délégations de service public. 
Les recours éventuels à l'encontre de la présente décision peuvent être introduits 
auprès de monsieur le président de la commission des marches de la commune de 
Tissemsilt durant 10 jours à compter de la parution du présent avis sur les quotidien 
nationaux. 

L’EXPRESS DU 29/05/2023 ANEP : N° 2316013126

Intitulé 
de l'opération NIF Entreprise Note Délai

Montant 
de soumission 

après correction 
en TTC (DA)

‐Réalisation d'une 
cantine scolaire type 

200 repas a l'école 
primaire bounedjar 

halima hai nabar 
abdelkader

177380500324186
CHAOUCH   
Lakhdar

33 03 Mois 10 995 837.76
moins 
disant

‐Réalisation de 04 
classes en extension a 
l'école primaire 
bounedjar halima hai 
nabar abdelkader

187380600094161
TAILEB 

Abdelkader
39 05 Mois 12 960 874,29

moins 
disant

ob
se

rv
at

io
n

Attestation de bonne exécution similaire
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«L
a Russie n’a jamais perdu 
la Guerre froide … parce 
que la Guerre froide n’est 

pas finie». C’est en 2018 que le 
président russe, Vladimir Pouti‐
ne, lâchait cette sentence. Et il 
savait de quoi il parlait. Quatre 
ans après, l’Ukraine cristallise 
plus que jamais le bras de fer 
entre la Russie et l’Occident. 
Après plusieurs semaines de ten‐
sions, de menaces accompagnées 
de tentatives de dialogue, Mos‐
cou passe à l’acte. Jeudi 24 
février, trois jours à peine après 
avoir reconnu l’indépendance 
des deux républiques indépen‐
dantistes du Donbass, Donetsk et 
Lougansk, Moscou lance une 
offensive contre l’Ukraine. 
Quoique prévue, la guerre prend 
de court le monde. Réunions 
d’urgence un peu partout. Directs 
sur toutes les chaînes de télévi‐
sion. Images en boucle sur les 
sites Internet. 
La guerre est bel et bien là, au 
coeur de l’Europe. Branle‐bas. 
Onde de choc. Scènes de panique. 
Scènes de guerre. Condamna‐
tions. Réactions en chaîne. Sanc‐
tions. Les unes concernent direc‐
tement Poutine et son entourage. 
Les autres frappent durement 
l’économie, comme l’exclusion de 
plusieurs banques russes de la 
plateforme Swift ou l’interdiction 
de toute transaction européenne 
avec la Banque centrale de Rus‐
sie. D’autres arriveront encore, 
promettent les Occidentaux. L’es‐
pace aérien européen est fermé 
aux avions russes. Ankara limite 
l’accès des bâtiments de guerre 
russes à la mer Noire via le 
détroit des Dardanelles et celui 
du Bosphore. Même le football 
s’en mêle : la FIFA et l’UEFA sus‐
pendent la Russie de leurs com‐
pétitions. La Russie se retrouve 
bannie. Moscou s’attendait sans 
doute à de telles répercussions. 
Vladimir Poutine n’est certaine‐
ment pas dupe. Quels sont donc 

ses calculs ? Est‐il à ce point sûr 
de la victoire pour courir autant 
de risques ? «Il est au moins cer‐
tain de la supériorité militaire de 
son pays par rapport à l’Ukrai‐
ne», répond Dr Ahmed Sayed 
Ahmed, expert des relations 
internationales au Centre des 
Etudes Politiques et Stratégiques 
(CEPS) d’Al‐Ahram. «Malgré les 
risques encourus, et dont il était 
parfaitement conscient, Poutine 
a choisi l’option de la guerre, car, 
selon lui, défendre la sécurité de 
son pays est LA priorité, surtout 
après que l’Ukraine a reçu des 
armes de la part des pays occi‐
dentaux. Pour lui, garder la main 
sur son voisinage est essentiel 
pour avoir une profondeur stra‐
tégique. Il estime donc nécessai‐
re de neutraliser l’Ukraine. Pas 
question de dépasser ce qu’il 
considère comme une ligne 
rouge : plus d’extension de l’Otan 
vers l’Est», explique Sayed 
Ahmed. 
 
GUERRE ÉCLAIR, GUERRE 
TOUT COURT OU GUERRE 
NUCLÉAIRE ? 
Les sanctions sont‐elles donc 
inefficaces ? Ça en a tout l’air, en 
tout cas, vu le cours des événe‐
ments. «Même si elles lui portent 
préjudice, elles ne dissuaderont 
pas Moscou», estime Sayed 
Ahmed. D’ailleurs, ajoute‐t‐il, 
«l’arme des sanctions n’a jamais 
permis un changement des poli‐
tiques, on l’a vu avec l’Iran, la 
Corée du Nord et la Chine. Les 
sanctions affectent les popula‐
tions, pas les régimes. En même 
temps, elles seront aussi nui‐
sibles à ceux qui les ont prises, vu 
l’interférence des économies 
mondiales. Et les pays occiden‐
taux vont subir leurs effets». Si 
c’est sur la durée que les sanc‐
tions économiques fonctionnent 
mieux, la Russie compte‐t‐elle 
sur une guerre éclair qu’elle 

gagnera vite pour après poser 
ses conditions ? Si c’est le cas, la 
partie n’est pas gagnée d’avance, 
malgré la nette supériorité mili‐
taire des Russes par rapport aux 
Ukrainiens. «Les batailles des 
villes sont compliquées, cela 
ouvre la voie à la guérilla, cela 
provoque des destructions mas‐
sives, des morts civiles, c’est sans 
doute pour ces raisons que les 
forces russes n’envahissent pas 
la capitale», explique Sayed 
Ahmed. Cité par les médias, l’ex‐
pert militaire Khaled Ochaka, 
directeur du Centre égyptien de 
la pensée et des études straté‐
giques (ECSS), estime de son côté 
que «pour le moment, Moscou 
n’a pas gagné la partie et la guer‐
re éclair que les Russes voulaient 
n’est pas de mise». 
L’armée russe n’est pas en mesu‐
re de «trancher la bataille» si 
vite, pense‐t‐il. Sur le terrain, en 
effet, la situation est incertaine. 
Les Russes communiquent très 
peu, les informations disponibles 
viennent des déclarations ukrai‐
niennes. L’armée russe a simple‐
ment assuré que les civils pou‐
vaient quitter «librement» Kiev, 
laissant planer le spectre d’un 
assaut. En effet, selon les don‐
nées de l’Otan et du Pentagone, 
les forces russes intensifient leur 
présence autour de Kiev en pré‐
lude d’une attaque ; en face, les 
forces ukrainiennes s’efforcent 
de les contrer. 
La défense ukrainienne, elle, 
multiplie les communiqués, évo‐
quant tantôt des batailles qui 
font rage et des morts civiles par‐
ci, tantôt un ralentissement de 
l’offensive russe «repoussée» 
par‐là, mais insistant sur le fait 
que Kiev reste «l’objectif princi‐
pal» des troupes russes. La capi‐
tale ukrainienne va‐t‐elle chu‐  
ter ? Ce qui est sûr, c’est que «le 
soutien militaire occidental à 
l’Ukraine prolonge le combat et 
retarde une éventuelle chute de 

Kiev», estime Sayed Ahmed. L’an‐
nonce de la présidente de la 
Commission européenne, Ursula 
von der Leyen, le confirme : 
«L’Union européenne va financer 
l’achat et la livraison d’arme‐
ments et d’autres équipements à 
un pays victime d’une guerre», à 
hauteur de 450 millions d’euros, 
reconnaissant elle‐même «un 
tournant historique». Parallèle‐
ment à cette annonce et en l’ab‐
sence (jusqu’ici) de victoire 
majeure de l’armée russe, Vladi‐
mir Poutine – dont le pays dispo‐
se du plus grand arsenal nucléai‐
re du monde – franchit un nou‐
veau cap dans la menace d’élar‐
gir le conflit en mettant ses 
forces nucléaires en «état spécial 
d’alerte», face aux «déclarations 
belliqueuses de l’Otan» et aux 
«sanctions illégitimes» de l’Occi‐
dent, suscitant la crainte que ce 
conflit ne devienne le plus grave 
en Europe, voire au monde 
depuis 1945. Une façon d’avertir 
l’Occident qu’en cas d’ingérence 
militaire dans le conflit actuel, les 
choses peuvent dégénérer. 
 
DES DISCUSSIONS, MAIS 
POURQUOI ? 
En effet, une guerre, on sait tou‐
jours quand elle commence, 
jamais quand elle se termine. 
Pourtant, brandir la menace est, 
selon de nombreux analystes, 
aussi alarmant que rassurant. Ce 
serait un message aux Ukrai‐
niens, alors que se tenait, lundi, 
un premier round de discussions 
entre émissaires russes et ukrai‐
niens en Biélorussie. 
«Moscou veut certes faire pres‐
sion en se disant prêt à aller plus 
loin si Kiev ne cède pas à ses 
conditions, mais il a d’ores et 
déjà accepté le principe de discu‐
ter avec un régime qu’il veut faire 
tomber», explique Sayed Ahmed. 
Des discussions où chacun pose 
ses conditions : Kiev veut «un 

cessez‐le‐feu immédiat et le 
retrait des troupes (russes) du 
territoire ukrainien», Moscou 
espère un «accord dans l’intérêt 
des deux parties» et réitère une 
liste d’exigences à tout règlement 
du conflit, dont une reconnais‐
sance de la souveraineté russe 
sur la Crimée, annexée par Mos‐
cou en 2014, et une «démilitari‐
sation et dénazification» de 
l’Ukraine. Des positions loin‐
taines et des visions contraires. 
Pourtant, les discussions repré‐
sentent «une porte de sortie face 
à une possible impasse militai‐
re», avance Sayed Ahmed. «Pour 
Moscou, le dialogue peut lui évi‐
ter l’assaut des villes, une étape 
du conflit militairement com‐
plexe et qui peut traîner. Pour 
Kiev, c’est une manière de pré‐
server le régime qui peut chuter 
en cas de victoire militaire 
russe». 
 
UN NOUVEL ORDRE 
MONDIAL ? 
Les positions semblent pour l’heure 
inconciliables et les deux parties 
prévoient un deuxième round dans 
les jours à venir. Mais les discus‐
sions vont sans doute se prolonger 
dans la durée et seront inévitable‐
ment tributaires de la situation sur 
le terrain, mais aussi de l’aptitude 
de chacune des parties de présenter 
des concessions. 
Plus qu’un conflit, la guerre en 
Ukraine représente donc un 
point de bascule de l’Histoire, 
sans doute le plus important 
depuis la chute du mur de Berlin 
et le démantèlement du bloc de 
l’Est. Il ne s’agit pas d’une simple 
attaque d’un pays contre un 
autre, mais d’un chamboule‐tout 
géopolitique planétaire. Une ten‐
tative d’établir un nouvel ordre 
mondial. Ou d’un nouveau 
désordre.  

Par Abir Taleb,  
Al Ahram Hebdo

Une guerre et bien plus
L’offensive russe en Ukraine soulève de multiples interrogations sur les intentions de Moscou, les possibles ripostes occidentales et 
l’éventualité d’un rééquilibrage des forces mondiales. Face à un conflit d’une ampleur plus géopolitique que militaire, le monde est dans 
l’expectative.

CTUALITÉ
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BIFFE-TOUT

VOLEURS
SALEMENT

STIMULANTE
BASE DE
SAVOIR

COUPE AU
PLUS PRÈS

LA FOIE
LA SÉCRÈTE

LA POULE
LA COUVE

AVANT NOUS

PERSONNEL
FÉMININ

PRÉPARES
LES METS

DIEU
SOLAIRE

DONT ON SE
SERT

HABITUELLEMENT

BOISSON
CHAUDE

RÉCONFOR
TANTE

DANS
OUI DANS

LE MIDI

EXISTER
TEINTÉE
D’AZUR

DÉSHERBER
GARDES

D’OBJETS
VOLÉS

AU PIED DU
LUBERON

PAS
NATIONALE

MARCHERAS
RELATION

AMOUREUSE

HIBOU
POUR TOI

TIRÉ DU
SOMMEIL
ENTRÉES

DE MAISONS

NUISIBLES
GRAFFITI À
LA BOMBE

HOSTILES
AUX

FEMMES
ÉPAIS

AMOUR EN
ANGLAIS

SE
GONDOLER

DO
RALENTIR

SYMBOLE
DE

L’HOLMIUM
SANS VOIX

TRACE
DE PNEU
LE PAYS

DE MICKEY

EMPESTE
REFUS

ANGLAIS

D’UNE
MÊME

VOIX (À L’)
ÉLÉGANT

RENFORCE
LE OUI
RUSSE

PARER
PLANTE

FOURNIS-
SEUSE

D’OPIUM

RÉCIPIENTS
POUR

BOISSONS
BISCUIT
BELGE

DANGERS
ON LE
ROULE
AU JEU

PRIX

ARTICLE
MASCULIN

LIEU DE
TRAVAIL

CHAMPION
OFFRE

D’ACHAT
BOURSIÈRE

PARTIE
D’UN

COSTUME

CHANGÉ
EN MIEUX
SCINTILLÉ

REFUSE
D’ADMETTRE

IL SE
NÉGOCIE

AU VOLANT

OPINION

CLASSE-
MENT

VENUS AU
MONDE

ORIENT
ÈTAT 

VOISIN
D’ISRAËL

ANIMAL
SANS

COLONNE
VERTÉBRALE

CALE
À EUX

BONNE
ACTION

ENRTECROISE
DES FILS

À ELLE
ABRIS

DOUILLETS

PIÈCE D’UN
JEU DE
MAIN

RÈGLE
DOUBLE

AU RUGBY,
IL DOIT SE

TRANSFOR-
MER

ACCUMULÉE

E N  9  L E T T R E S  :  
Avancée d'une masse de terre dans la mer

ABDOMEN
ALPHABET
AMORCE
ARPÈGE
BALBUZARD
BÉCHAR
BOUT
BRAI
BULLETIN
CAPITON
CHOEUR
CONQUÉRIR
CONVIVE
CORALLINE
CÔTELETTE
CRUS
DÉBIT
DIGESTIVE
DIPLOÏDE
DISLOQUER
DUNE
ELECTRON
EST

FILASSE
FRAUDE
GESTION
GUITARE
HÂLE
IRIDIUM
LOUPE
LUNETTES
MARGE
MÉLASSES
MUEZZIN
NAPALM
NATIONAL
NOISETTE
NORD
PARADE
PIÈGE
POING
PROJECTEU
R
QUANTIQUE
RÉTROACTI
ON

RIZIÈRE

SAMEDI

SECTE

SODIUM

SOLFÈGE

SOUCIS

SOURCE

SOURDINE

SURTAXE

SWING

TABLEAU

TANGO

TARGETTE

TEMPS

TESTÉ

TIGE

URTICAIRE

VANDALE

VELOURS

VIEUX

L e s  m o t s  f l é c h é sMots Croisés

HORIZONTALEMENT

- DECORERA - ASIE - SALAMANDRE - I - DEFI -

EMIETTER - NE - TRANSE - ME - SCIER - SESA-

ME - HELAIS - QUATE - MAROC - EMU - R - B - N

- ITOU - LAIDE - ETAGE - REEL - ON - ENNUI -

SEISME - AM - ARLES - TOP - ELIS - CUVETTE -

UNIT - TRIOS - EL - TA - EVIER - ISE - ESSOR -

TSARS - V - STRIE - CASTE - CREEES - VETUES

VERTICALEMENT

DÉSENCHANTEMENTS - R - CAFEIER - AN -

LIASSE - JOLI - ELOIGNAIT - OTE - RA - TRAC-

TEUR - ERRE - SEMER - I - O - IL - TV - IS -

RAMASSEUR - ECRITE - CANINE - M - ESSUIES -

V - DESSOULEE - VORACE - MARTEAU - ALITES

- RAT - SET - MARI - SOT - ISSU - MI - EMET -

DOMPTES - TE - EIRE - EBENE - ELEVES.

SOLUTIONS
DES JEUX PRECEDENTS

HORIZONTALEMENT
1- CIRTA - TARE. 2- ONE - ISERAN. 3- NODULE -
GIT. 4- EN - SLAVE - R. 5- DRUE - ANSE. 
6- LEUR - SITE. 7- O - MELON - MA. 8- UNE -
IBERIE. 9- VOUTER - ATR. 10- ETRE - ENTEE.

VERTICALEMENT
1- CONE - LOUVE. 2- INONDE - NOT. 3- RED -
RUMEUR. 4- T - USURE - TE. 5- AILLE - LIE. 
6- SEA - SOBRE. 7- TE - VAINE - N. 8- ARGENT -
RAT. 9- RAI - SEMITE. 10- ENTRE - AERE.

BIFFE-TOUT : ANNABA

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10

HORIZONTALEMENT
1- Capitale Arabe - Dieu de l’amour chez les
grecques. 2- Copain - Mit des notes. 3- A l’intérieur
des os - Clair. 4- Symbole de l’erbium - Qui ne fait
rien. 5- On y enferme des oiseaux - Tribu. 
6- Qaunt elle est féroce elle devient dangereuse -
Souhait quelconque. 7- Bout de sein - Pronom per-
sonnel. 8- Parcourue par les yeux - Ecoliers. 
9- Fait d’anneaux - Possédée. 
10- Les oiseaux s’ y blotissent - Griffe.

VERTICALEMENT
1- Ineterjection marquant la surprise - Balance de
l’actif et du passif d’une maison de commerce. 
2- Poudre enflammant la charge des armes à feu -
Lié. 3- Partie molle du pain - Patiente. 
4- Casée - Existes. 5- Souillée - Adjectif - 6- Venus
au monde - Dérobes. 7- Adverbe de lieu - Image
représantant les saints.... 8- Fait du bruit pendant le
sommeil - Animal mou. 9- Soustrait - Ecrivain. 
10- Chef des démons - Affaiblie

4x4 Parmi ces quatre séries
de quatre mots, un seul

est juste, à vous
de le découvrir

Mésintelligence
Mesintelligence
Mésintèlligence
Mésinteligence

Pithecanthrope
Pithécanthrope
Pithéconthrope
Pithécanthrôpe

Tripanosome
Trypanausome
Trypanosome
Trypanozome

Teigneus
Teinieux
Taigneux
Teigneux

MOTS FLECHES

M O T S  C R O I S E S

Humanoïde  - Nauséabond
Thermidorien  - Incommodément4x4

N

ANAGRAMMES

SARL ADRA COM

DETENTE
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ELLE S’EST IMPOSÉE (2-1) CONTRE LA FORMATION TANZANIENNE DES YOUNG AFRICANS   

L’USMA FAIT UNE  BELLE PRESTATION À DAR ES-SALAAM  
Le représentant algérien en Coupe 
de la Confédération de la CAF, l’USM 
Alger, a réalisé hier une excellente 
opération en battant sur le score de 
2 à 1 le club tanzanien de Young 
Africans. Le match s’est déroulé  au 
Benjamin Mkapa National Stadium, 
à Dar ES Salaam. Les « Rouge et 
Noir » ont été les premiers à ouvrir 
le score par l’intermédiaire de 
Aymen Mahious, à la 32e minute. Le 
club tanzanien a réussi à égaliser à 

la 82e minute par Fiston Mayele. 
Mais les Usmistes ont doublé la 
marque deux minutes plus tard 
(84e minute) grâce à Islem Merili. 
L’USMA prend ainsi une sérieuse 
option pour le sacre africain. Néan
moins, les protégés de Abdelhak 
Benchikha doivent confirmer ce 
très bon résultat lors de la manche 
retour prévue le samedi 3 juin  
(20h00) au stade olympique du 5  
Juillet 1962.

CARBURANT PROPRE, ÉCONOMIQUE ET SOURCE D’ÉNERGIE LARGEMENT DISPONIBLE 

L’utilisation du GPL s’accélère en Algérie  
L’APRUE a réalisé la conversion 
record de près de 120.000 
véhicules, taxis et particuliers, 
au GPL carburant, avec des 
aides de l’Etat allant de 40 à 
50% du montant de la fourniture 
et installation des kits GPL/c, 
pour un montant total des aides 
de 3,4 milliards DA et pour une 
économie de carburant 
(essence) de plus de 200.000 
tonnes… 

L’Agence nationale pour la promotion et la 
rationalisation de l’utilisation de l’énergie 
(APRUE), dans le cadre de la mise en 
œuvre du Programme national de maîtrise 
de l’énergie (PNME), la reconversion de 
près de 120.000 véhicules au GPL, a indi
qué hier un communiqué de l’Agence 
repris par l’APS. Parmi ses réalisations en 
2022, notamment dans le secteur du 
Transport, l’APRUE « a réalisé la conver
sion record de près de 120.000 véhicules, 
taxis et particuliers, au GPL carburant, 
avec des aides de l’Etat allant de 40 à 50% 
du montant de la fourniture et installation 
des kits GPL/c, pour un montant total des 
aides de 3,4 milliards DA et pour une éco
nomie de carburant (essence) de plus de 
200.000 tonnes, et des émissions évitées 
de 122.000 tonnes équivalent CO2 , selon 

la même source. Ce projet a fait intervenir 
près de 600 installateurs présélectionnés, 
répartis sur l’ensemble du territoire natio
nal, note le communiqué. Pour le secteur 
du bâtiment, résidentiel, l’agence a accom
pagné et cofinancé l’isolation thermique 
de près de 100 logements existants, avec 
11 entreprises présélectionnées, et la four
niture et installation de plus de 100 chauf
fe eau solaires (CES), avec 20 entreprises 
présélectionnées, a t on fait savoir, ajou
tant que cette filière « connaîtra un essor 
plus important » avec la qualification en 
cours de CES de fabricants nationaux, au 
niveau du CDER, avec un taux d’intégra
tion avoisinant 90%. S’agissant du secteur 
du bâtiment, tertiaire, l’agence a réalisé 
l’audit énergétique de deux grands hôpi
taux « types », et a contribué à la concep
tion de la mosquée « verte » de Sidi Abdel
lah (Alger) en termes de performance 
énergétique, en collaboration avec le 
BEREG et les ministères de l’Habitat et des 
Affaires religieuses, selon la même source, 
ajoutant que l’APRUE a entamé la réalisa
tion de plusieurs centrales solaires PV, 
pour l’autoproduction d’énergie de bâti
ments tertiaires. Pour l’éclairage public, 

l’agence a accompagné et cofinancé la 
fourniture et l’installation, au profit de 18 
communes bénéficiaires, la substitution de 
10.200 luminaires classiques par des lumi
naires à haute performance énergétique, 
poursuit le communiqué. Dans le secteur 
de l’Industrie, l’APRUE a accompagné et 
cofinancé 14 études de faisabilité et 7 pro
jets d’investissements directs, destinés à la 
mise en place de procédés qui contribuent 
à l’amélioration de l’efficacité énergétique 
dans les unités industrielles, publiques et 
privées, bénéficiaires de ces aides, et a réa
lisé plus de 30 audits énergétiques d’uni
tés industrielles « grosses consommatrices 
», dans différents secteurs, selon le com
muniqué, ajoutant que l’agence a égale
ment accompagné à la mise en place certi
fiée d’un système de management de 
l’énergie, selon la norme ISO 50001 au 
niveau de 2 complexes industriels. L’agen
ce a également donné des formations spé
cifiques à la maîtrise de l’énergie, au pro
fit de 120 participants, ingénieurs et tech
niciens et a mobilisé des acteurs concer
nés et du grand public autour des enjeux 
et défis d’une transition énergétique, 
indique le communiqué, ajoutant que 

l’agence  a été active dans de nombreux 
programmes de coopération internationa
le, tels que les programmes NNODEV, 
AEDA, LES COMMUNES VERTES, CLIM 
GOV. L’APRUE est, par ailleurs, partie pre
nante et chef de file, pour la partie effica
cité énergétique, dans plusieurs autres 
programmes de coopération internationa
le. En matière de recherche et développe
ment (R&D), l’APRUE a conclu plusieurs 
partenariats de recherche appliquée, tel le 
projet de « promotion des matériaux bio
sourcés à fort potentiel thermique desti
nés à l’efficacité énergétique du secteur 
du bâtiment », en partenariat avec l’uni
versité de Ain Timouchent, et a contribué 
à des évènements destinés à la promotion 
des startups dans le domaine de la maîtri
se de l’énergie, indique t on dans le même 
texte.  En 2022, l’APRUE a également 
contribué dans la prospective, en partici
pant aux travaux d’élaboration de scéna
rios de transition énergétique, et en réali
sant des études plus spécifiques comme 
celle dédiée à la mobilité propre et 
durable, selon le communiqué, précisant 
que ces études ont permis, d’une part, de 
refondre le programme de maîtrise de 
l’énergie et d’établir de nouvelles trajec
toires ambitieuses et pragmatiques, et, 
d’autre part, d’enrichir les débats avec 
l’ensemble des parties prenantes. Ainsi, 
l’APRUE estime que « c’est avec un encou
ragement qu’elle entreprend la mise en 
œuvre d’un programme plus conséquent, 
pour la période 2023 2030, en adéquation 
avec les objectifs stratégiques nationaux 
de la transition énergétique, fixés par les 
pouvoirs publics, à savoir atteindre 10% 
d’économie d’énergie primaire et dévelop
per massivement les productions d’éner
gie renouvelable, qu’elles soient centrali
sées ou décentralisées, à l’horizon 2030 ».  

Y.B.

BÉJAÏA 

Hommage à Mohamed Bouras,  
précurseur du scoutisme algérien 

La maison de la Culture Taos
Amrouche, dans la wilaya de 
Béjaïa, a  abrité, samedi dernier, 
diverses activités commémora
tives, à l’occasion de la Journée 
nationale des scouts musulmans, 
coïncidant avec l’anniversaire de 
l’assassinat du fondateur des 
Scouts musulmans algériens, 
Mohamed Bouras. Organisée par le 
Commissariat de wilaya des 
anciens Scouts musulmans algé
riens, cette manifestation vise, 
selon ses organisateurs, un double 

objectif : honorer la mémoire des 
martyrs et  enraciner les valeurs 
patriotiques auprès des popula
tions juvéniles. Au menu de cette 
journée commémorative, une 
exposition diverse, des chants 
patriotiques, des représentations 
théâtrales et une conférence débat  
portant sur l’histoire du scoutisme 
nationale et internationale animée 
conjointement par Abdelkader 
Kherbache, Omar Hattab, Said 
Arezki et Samir Ihemouchene. Né le 
26 février 1908 à Miliana, Moha

med Bouras crée la première sec
tion scoute musulmane, en 1936, à 
Alger, qu’il dénomme « Al Falah » 
du nom de la medersa où il a suivi 
ses premières études. Il sera fusillé 
par l’occupant français en 1941. 
Pour honorer  sa mémoire, les 
autorités du pays lui ont décerné, à 
titre posthume, la médaille El
Athir, et ont institué  le 27 mai de 
chaque année, date anniversaire de 
son exécution, comme Journée 
nationale des Scouts musulmans. 

B.B. 

BÉJAÏA  
KARIM TIZOUIAR TIRE  
SA RÉVÉRENCE 

Selon un communiqué publié par sa 
fille, le chanteur algérien Karim 
Tizouiar est décédé hier dimanche 28 
mai à l’âge de 60 ans suite à une 
longue maladie. Appelé communé
ment par la population elkseuroise 
‘’Médecin d’El Kseur’’,  Karim Tizouiar 
est né à Alger en 1963 (Sidi M’hamed). 
Il a débuté sa carrière artistique avec 
le groupe Agraw, avec les chanteurs 
Takfarinas et Agraw 
Originaire de Beni Ksila, la ville natale 
de son père, le défunt a passé toute 
son enfance au village Takhelicht, 
dans la commune de Fenaia, daïra d’El 
Kseur. Au moment où nous mettons 
sous presse, nous ignorons le lieu 
exact de son enterrement.  

Idir M.


